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Mesdames et messieurs, chers concitoyens,

En ces circonstances de crises sanitaire, économique et sociale 
qui nous impactent directement depuis février 2020, nous 
devons modifier nos habitudes, nos acquis et nous transformer 
pour vivre autrement. C’est une révolution culturelle, sociétale 
et humaine que nous vivons tous ici et dans tous les pays.
En ce début d’année, les vœux 2021 habituels du maire en présentiel avec les 
associations, les nouveaux habitants et les agents communaux n’ont pas pu avoir lieu. 
Avec cette première Lanterne de l’année, il est encore l’occasion de vous souhaiter une 
vraie bonne année 2021, au nom de l’ensemble du conseil municipal.
Cela fait un an que nous subissons les effets de cette pandémie qui bouleverse nos 
habitudes, qui transforme nos façons de vivre ensemble, qui remet en cause nos 
acquis et qui nous inquiète sur l’avenir de notre société française. J’ai souhaité dès 
les premiers instants apporter un fort soutien municipal par des mises en place de 
précautions et d’aides envers nos concitoyens, nos commerçants de proximité et les 
entreprises locales. La commune de Saint-Pierre a été exemplaire par le sérieux et la 
réactivité de l’ensemble des agents et élus du conseil municipal. Je tiens, tous, à les 
en remercier.
Depuis le 10 janvier, à la demande de la préfecture, nous avons été sollicités pour créer 
un centre de vaccination pour les personnes de plus de 75 ans, tout en maintenant 
le centre de test sur la commune. Dans l’urgence, nous avons réussi à le mettre en 
place. Le concours du corps médical, des médecins, infirmiers, des élus et agents du 
complexe sportif, de la communauté de communes et de la commune de Saint-Pierre 
a permis de le rendre opérationnel en cinq jours, le sous-préfet nous a, tous, vivement 
remerciés. Hélas, nous ne maîtrisons pas les distributions des vaccins par l’ARS qui nous 
interpelle sur la méthode d’approvisionnement et sur les modifications permanentes 
de livraisons. Nous le regrettons et subissons comme vous. Nous partageons les 
inquiétudes produites par cette situation de listes d’attente imposées.
2021 est arrivée avec son lot d’incertitudes et d’espoirs, il faut se préparer et anticiper 
une reprise d’activité normale en tenant compte des modifications nécessaires 
inévitables. Je souhaite à chacun des acteurs économiques une excellente saison 2021 
en démontrant notre capacité à offrir la quintessence de notre savoir-faire touristique 
insulaire.
Malgré cette crise et ses conséquences, j’ai souhaité porter plusieurs candidatures de 
la commune sur des projets d’envergure. La commune, classée station tourisme en 
2019 est maintenant lauréate du label Petites villes de demain permettant d’obtenir 
de nombreux supports et aides sur les grands projets communaux. La commune, par 
le complexe sportif de l’Oumière, a été référencée centre de préparation aux Jeux 
Olympiques Paris 2024 sur six disciplines sportives, une reconnaissance à partager et 
à vivre au fil des événements à venir !
2021 sera le début de l’engagement des projets de réhabilitation des centres-bourgs 
de Saint-Pierre et de La Cotinière, de l’amélioration de l’accueil et de conditions de 
travail de la mairie, du rez-de-chaussée et de l’étage, ainsi que le lancement du projet 
de la construction d’un centre technique municipal aux normes, sans oublier un 
programme de reprises de voiries conséquent qui s’inscrit dans un plan pluri-annuel 
d’investissement.
Je souhaite à chacun de la prudence et de vous préserver de tout ennui de santé et de 
pouvoir rapidement retrouver une vie oléronaise conviviale.

Christophe Sueur, maire de Saint-Pierre d’Oléron
premier vice-président de la communauté de communes

Les photos qui illustrent ce magazine ont été prises à différentes périodes, 
c’est pourquoi les figurants ne portent pas toujours de masque.
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Culture et communication 
font bon ménage !

Le service communication 
est installé dans  

les bureaux de la culture, 
situés dans le hall du cinéma. 

Vous ne recevez pas La Lanterne ?
N’hésitez pas à nous le faire savoir !

Par mail : lanternemag@wanadoo.fr 
ou par message au 07 85 25 65 90

Magazine en ligne sur notre site 
www.saintpierreoleron.com

Photo de couverture :  
Terre de jeux dans les écoles lors de la 
semaine olympique et paralympique



l Dans la ville, un grand chantier de 
voirie devrait débuter au courant 
de l’année 2021. Il impactera la vie 
des riverains des voies concernées 
par ces travaux et imposera aussi 
un changement dans les habitudes 
de circulation des automobilistes. 
Ces travaux débuteront par la rue 
Clotaire Perdriaud et concerne-ront la 
réfection totale des réseaux séparatifs 
d’assainissement et d’eau potable 
et la mise en souterrain des lignes 
électriques et téléphoniques. 

l La traversée de Maisonneuve 
se poursuit. Sous la maîtrise 
d’œuvre confiée à la direction des 
infrastructures départementales, 
un plateau ralentisseur et un 
rétrécissement de la chaussée seront 
installés. 
Ce système de régime prioritaire dans 
le sens de circulation La Cotinière vers 
Saint-Pierre obligera les usagers à 
limiter leur vitesse, protégeant ainsi 
les habitants du village. 

l Début d’un vaste programme 
pluriannuel sur trois ans pour 
installer la création d’un réseau 
d’assainissement dans les villages 

de l’Emerière et de La Thibaudière. 
Seront ensuite concernés, les villages 
de Saint-Gilles, de La Coindrie et de 
Bois Fleury. Sous maîtrise d’ouvrage 
Eaux 17, la maîtrise d’oeuvre est 
assurée par l’entreprise Hydraulique 
environnement. Les travaux sont 
réalisés par l’entreprise SADE. 

l Dans la ville, la réfection du kiosque 
est pratiquement terminée. Reste le 
sol, pris en charge par les maçons de 
la commune. 
Des travaux sont effectués en régie, 
à l’identique de l’existant. Autour 
de l’édifice quelques pierres de 
taille devront être remplacées et 

restaurées. Cette partie a été confiée 
à Pierre Pelletier, tailleur de pierre, 
artisan local. 
Lorsque les bois auront séché, le 
kiosque revêtira sa couleur d’antan.

l Les services techniques de la 
ville viennent de s’équiper d’un 
tout nouveau tracteur muni d’un 
bras mécanique articulé servant à 
débroussailler et à faucher les bords 

Dans ses missions de service public, la commune a pour obligation d’entretenir 
ses infrastructures, de sécuriser la circulation, de rendre accessibles ses équipements 
et de contribuer à l’amélioration de la qualité de vie de ses citoyens sans distinction 
d’âge. Une grande partie du budget est ainsi allouée à la gestion et à l’entretien 
de la ville et des villages.
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On rénove, on sécurise, on améliore... 

Village de La Thibaudière, réseau d’assainissement

Maisonneuve, installation des réseaux 

d’assainissement

4/5
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de route. Cette épareuse vient en 
remplacement de l’ancien tracteur. 
Ce nouvel équipement,  va permettre 
aux agents un net gain de temps, 
d’efficacité et de précision. Equipé 
de deux broyeurs qui peuvent 
fonctionner simultanément, il peut 
ainsi effectuer deux largeurs de 
coupes en un seul passage.
Cet investissement conséquent de 
134 000 € était incontournable pour 
entretenir convenablement les voiries 
et leurs abords sur le vaste territoire 
de la commune. Une reprise de 
l’ancien matériel a été négociée pour 
20 000€.

l L’équipe de la police municipale 
intégrera des locaux fraîchement 
restaurés. Le personnel communal 
s’est mobilisé pour mettre aux 
normes l’électricité (datant des 
années 80) et réorganiser l’espace, 
avec l’installation d’un vestiaire et un 
rafraîchissement des peintures. 

Au cimetière, fleurs 
et oiseaux 

nous orientent 

Depuis quelques mois le service 
cimetière et le service qualité et 
environnement expérimentent un 
espace végétalisé dans le secteur 
D de l’ancien cimetière. Volontai-
rement, la germination des herbes 
folles est laissée pour un arra-
chage manuel efficace. Les semis 
employés ont une pousse très 
lente et homogène qui ne produi-
ra pas plus de travail qu’à l’heure 
actuelle sinon moins.
Cette expérience est une méthode 
alternative aux produits phytosa-
nitaires bientôt interdits. 
Un peu plus de verdure et de fraî-
cheur dans un secteur exclusive-
ment minéral contribuera à l’em-
bellissement du site.

Dans le cimetière, 
comment s’y retrouver ?
L’espace dévolu à nos défunts est 
devenu deux grands jardins : 
le jardin des fleurs pour l’ancien 
cimetière et le jardin des oiseaux 
pour le nouveau. 
Chaque allée est désormais nom-
mée, des rouges-gorges aux cou-
cous, des 
lavandes aux 
c a p u c i n e s 
juste un peu 
de légèreté 
pour mieux 
se situer.

Le chantier de la gendarmerie, 
porté par la communauté de com-
munes, avance. La superficie du 
terrain est de 12 908m2, situé au 
lieu-dit Moulin du Cimetière, route 
de Sauzelle. Actuellement, les tra-
vaux portent sur la construction de 
22 logements. Ensuite, le bâtiment 
administratif (et zone technique) 
de 510m2 sera édifié.

A noter un changement dans le 
service : l’accueil est désormais assuré 
directement en mairie. 
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Prochaines  
élections,  

double scrutin
Les élections régionales et dépar-
tementales se tiendront, en même 
temps, les dimanches 13 et 20 juin 
2021.  Soyez prévoyants et pensez 
à vérifier votre situation électorale 
et , le cas échéant, vous inscrire sur 
les listes de votre commune.
Sans inscription il est impossible 
de voter ! 
Lorsque vous déménagez, c’est à 
vous seul que revient la démarche 
de vous inscrire sur votre com-
mune !
Vous pouvez vérifier votre situation 
électorale sur www.service-public.
fr/particuliers/vosdroits/services-
en-ligne-et-formulaires/ISE

Pour l’organisation des élections 
la commune recherche des béné-
voles  :
- des assesseurs pour la tenue 
des six bureaux de vote (perma-
nence de 2h30 - trois bureaux à 
Saint-Pierre : école maternelle 
Jules Ferry, cantine scolaire et salle 
Gambetta. Dans les villages de La 
Biroire, La Cotinière, Arceau) 
- des scrutateurs (pour participer 
au dépouillement dès 18h). 
Laissez vos coordonnées au service 
élections : 05 46 47 77 09
mairie@saintpierreoleron.com 

Félicienne Vitet vit depuis peu à la 
maison de retraite de Saint-Georges. 
Elle nous accueille dans sa chambre 
décorée de photos, témoins du passé. 
Elle nous raconte, fouille dans ses sou-
venirs encore intacts. Elle n’avait que 
vingt ans lors de la deuxième guerre 
mondiale lorsqu’avec son jeune frère, 
son mari Lucien et ses deux filles 
aînées, ils se font expulser de leur 
maison de La Cotinière. Les Allemands 
les forçant à quitter les lieux, la famille 
se réfugie en Dordogne puis dans les 
Deux-Sèvres... Félicienne se souvient 
de la visite inattendue de sa maman, 
qui, affrontant l’effort, enfourcha sa 
bicyclette et partit d’Oléron pour se 
rendre à Coulonges (79). Ses enfants 
et petits enfants lui manquaient…
Elle n’a pas eu le choix d’étudier. Alors 
toute jeune elle sillonnait les routes de 
l’île à vélo et partait vendre la pêche 
fraîchement débarquée des bateaux 
de La Cotinière, jusqu’à Domino, La 
Brée et Saint-Denis. 
Elle vit pleinement le présent : j’ai 
une visite tous les jours, parfois deux 
même ! Je peux aller à la presse 
m’acheter mes journaux, me prome-
ner dans le parc, j’aime encore mar-
cher, nous précise-t-elle. Son quoti-
dien : une bonne partie de scrabble, 
un peu de lecture et des mots croi-

sés ! Une famille qui a su tisser des 
liens forts.  Lorsqu’elle en parle, elle 
n’oublie personne, ses enfants, ses 
huit petits enfants et neuf arrières 
petits enfants… Avec Paul, le petit der-
nier, ce sont cinq générations réunies 
autour de Félicienne, une famille gaie, 
vivante et bien présente !
Monsieur le maire, Christophe Sueur 
et quelques élus s’étaient déplacés en 
octobre dernier pour lui témoigner 
leur sympathie. 

Rachel Del Sol nous accueille dans 
son magasin. Née le 27 janvier 1921, 
à Dammarie-les-Lys, près de Melun, 
ses parents choisissent de s’installer 
à Saint-Pierre où elle rencontre Serge 
Del Sol à la veille de ses 18 ans. 
Ensemble, ils travailleront toute une 
vie dans le commerce La Puerta Del 
Sol, cette enseigne qui affiche cent 
ans d’activité. 
Rachel vit toujours dans sa maison à 
Saint-Pierre. Son quotidien : être près 
de sa fille Anita. 
Toutes deux partagent une belle 
complicité. Avec ses deux filles et en 
présence de ses petits enfants, ils se 
sont réunis pour fêter ses cent ans. Le 
sourire radieux, l’œil vif, elle tombe le 
masque et nous confie ne lire que des 
romans d’amour ! 

Cent ans, la joie de vivre !
Félicienne Vitet et Rachel Del Sol ont quelques points en commun. 
Toutes deux nées au début du XXe siècle, malgré les épreuves qu’elles 
ont dû traverser, elles gardent, l’une comme l’autre, la joie de vivre, l’œil 
pétillant, l’esprit vif. Elles ont célébré leurs cent ans, entourées des leurs. 
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Contre le vol de vélos, 
le marquage bicycode

La France enregistre plus de 
350 000 vols de vélos par an. Aussi, 
c’est environ 150 000 vélos retrou-
vés abandonnés qui ne peuvent 
être restitués, faute d’identifica-
tion. Seuls 2% de leurs propriétaires 
récupèrent leur vélo si celui-ci n’est 
pas marqué. 
En Europe, le marquage a fait ses 
preuves. En exemple, le Danemark 
pays des vélos, et en Allemagne, 
où le marquage est bien implanté, 
les chances de récupérer son vélo 
après un vol atteignent 40% !
Optez pour un antivol solide, évitez 
les câbles fins car un bon antivol 
dissuade les voleurs. Il est préfé-
rable d’attacher le cadre du vélo et 
la roue avant à un point fixe.
Qu’est ce que le marquage ?
C’est un numéro unique gravé sur 
le cadre du vélo : le bicycode. Ce 
numéro est enregistré sur une base 
de données nationales et un mot 
de passe est délivré pour accéder à 
un espace personnel sur : 
www.bicycode.org
L’opérateur bicycode le plus proche, 
se trouve à Dolus, à la Ressourcerie, 
rue Gustave Eiffel. 
Sur rendez-vous au 05 46 08 35 37

Pour les particuliers qui souhaitent un 
accompagnement à l’usage du vélo, une 
séance d’une à deux heures est prise en 
charge par le coup de pouce vélo.
La deuxième action concerne le coup de 
pouce vélo réparation, elle s’adresse aux 
particuliers qui souhaitent réparer leurs 
vélos. Cette aide prend la forme d’une 
remise sur facture (hors taxes) pouvant 
aller jusqu’à 50€ par vélo. La prime est 
appliquée sur le total facturé par le répa-
rateur et ne peut dépasser 50€, elle ne 
peut être demandée qu’une seule fois 
par vélo, dans la limite 
de 10 vélos maximum 
par personne.
Les opérations de 
réparation éligibles 
sont axées sur la sécu-
rité : changement de 
pneus, remise en état 
de freins, changement 
du câble de dérailleur 
(seule la TVA reste à la charge du proprié-
taire du vélo).
Il est souhaitable de se préinscrire. Un 
code valable pour la réparation de cha-
cun des vélos est ensuite envoyé. 
w w w. co u p d e p o u c eve l o .f r /a u t h /
programme

Les jeunes à vélo oui,
mais en toute sécurité !
Une enquête nationale, réalisée par l’as-
sociation de prévention routière, révèle 
que 57% des cyclistes en ville circulent 
de nuit, mal éclairés et, parmi eux, plus 
d’un tiers des personnes est totalement 
dépourvue d’éclairage, alors que c’est 
obligatoire ! Tout cycliste circulant de nuit 
hors agglomération (et en agglomération 
lorsque la visibilité est réduite : absence 
d’éclairage, météo...) est tenu de porter 
un gilet rétro-réfléchissant et le vélo doit 

être au minimum équipé 
d’un éclairage et d’un réflec-
teur à l’avant et à l’arrière, 
sur chaque pédale et sur les 
rayons des roues. 
Christophe Sueur, vice-pré-
sident de la CdC en charge 
du transport et de la mobili-
té explique : la nuit le cycliste 
est davantage exposé aux 

accidents de la route. Notre volonté est 
de promouvoir le vélo en usage régulier 
tout au long de l’année en toute sécuri-
té... Alors pour protéger nos enfants des 
risques de collision, nous devons leur faire 
prendre conscience de l’importance de 
voir et d’être vu lorsqu’ils se déplacent ! 

Le coup de pouce vélo 
joue les prolongations
La communauté de communes de l’île d’Oléron mène plusieurs 
opérations pour favoriser les déplacements à vélo. Le coup de pouce 
vélo se poursuit jusqu’au 31 mars 2021. Deux actions sont menées 
dans ce domaine : une remise en selle et une aide à la réparation.

Circulation des cycles, 
que dit la loi ? Hors piste ou 

bande cyclable, vous risquez une 
amende de 35€ (minorée à 22€ 

si payée sous 3 jours
Les sens interdits (135€ et 6 

points de retraits sur le permis) 
le sont pour tous ! 

Alors, mettez pied à terre !

L’aide pour l’achat d’un vélo à assistance électrique continue. Elle est fixée à 10% du 
prix d’achat TTC du V.A.E. neuf ou d’occasion sous garantie, dans la limite de 100 €.
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Oléronais de cœur, Bruno Pichon, 58 
ans, candidate à ce poste, motivé par 
un choix personnel et un intérêt profes-
sionnel, préférant une structure de taille 
humaine. C’est dans un contexte particu-
lier qu’il a pris ses fonctions au mois de 
janvier. Dans un premier temps, il s’agis-
sait de vacciner tous les résidents et les 
soignants de plus de 50 ans volontaires. 
C’est chose faite ! Avec l’aide d’une 
équipe mobile d’infirmiers du centre hos-
pitalier de Rochefort, affirme-t-il.
L’une de ses missions consiste à suivre 
le chantier de reconstruction de l’EHPAD 
de Saint-Georges comprenant aussi la 
réhabilitation du bâtiment de la maison 
de retraite construite dans les années 60. 
Des travaux d’amélioration et de mises 
aux normes des bâtiments existants.
L’appartenance au groupe hospitalier 
permet de s’entourer des compétences 
de toute une équipe et de solliciter les 
connaissances d’experts médicaux, bien 
sûr, mais dans d’autres domaines tels 
que l’architecture, l’informatique ou  les 
finances… des aides précieuses sur des 
projets de fond. 
Ses objectifs sont de conserver avant 
tout ce qui existe sur le plan local et de 
renforcer la qualité et la diversité. 

Nouvelle direction 
à l’hôpital de Saint-Pierre
C’est un homme d’expérience qui vient d’être nommé à la direction de 
l’hôpital de Saint-Pierre d’Oléron et des deux EHPAD publics,  
de Saint-Georges et de Saint-Pierre. Son expérience de  directeur adjoint 
du groupe hospitalier Littoral Atlantique (La Rochelle, Rochefort, Ré, 
Marennes et Oléron), lui confère les connaissances requises.
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S’il regrette que 
l’accueil de jour 
ait dû cesser 
son activité, dès 
que la situation 
sanitaire le per-
mettra, il rouvrira. 
Un service supplé-
mentaire pour soulager les familles, sti-
muler les capacités de chacun, préserver 
le maintien à domicile, maintenir du lien 
social en participant aux différentes acti-
vités proposées, telles que des jeux de 
société, des ateliers de peinture, pâtis-
serie… 
Dans la continuité des consultations 
externes avancées déjà mises en place, 
il s’attachera à développer l’offre en y 
ajoutant de nouvelles spécialités. Un in-
térêt majeur pour les insulaires pour qui 
l’accès aux soins est ainsi facilité. 

Une nouvelle 
offre de soin

Le docteur Jean-Charles Daniélou, 
spécialiste en médecine vasculaire, 
est installé sur la commune.
La médecine vasculaire (ou angiolo-
gie) est une spécialité médicale qui 
vise à diagnostiquer, soigner et préve-
nir les maladies vasculaires périphé-
riques (autres que celles du cœur). 
Ces maladies concernent les vaisseaux 
artériels, (artérites des membres infé-
rieurs ou des vaisseaux du cou, ané-
vrismes, bilan d’accident vasculaire 
cérébral…). Les problèmes veineux po-
tentiellement graves comme les phlé-
bites ou plus bénins comme les varices 
relèvent aussi de sa compétence, tout 
comme les pathologies lymphatiques 
ou les maladies microcirculatoires. 
Les diagnostics s’appuient essentiel-
lement sur l’exploration par les ultra-
sons : l’écho-doppler. C’est l’examen 
clé dans de nombreuses maladies 
vasculaires, qu’elles soient artérielles 
ou veineuses. Il permet d’orienter au 
mieux le traitement : simple surveil-
lance, prescription de médications 
spécifiques, sclérothérapie pour les 
varices ou décision de prise en charge 
chirurgicale. 
Le médecin vasculaire travaille en 
relation étroite avec votre médecin 
traitant et les différents spécialistes 
de la région qui vous orienteront si 
besoin vers lui. Cette activité nouvelle 
sur le territoire étoffe l’offre de soin 
de proximité. 
Docteur Jean-Charles Daniélou, 
13 route des Allées - 05 32 50 06 30

Consultations avancées 
à la Maison de Pierre

en ORL, orthopédie, pneumologie, 
chirurgie générale et digestive, 

urologie, sage-femme, 
Service de médecine générale, 

ouvert tous les jours
Sur rendez-vous 05 46 47 63 86

+
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Une aide au transport 
pour qui ?

Depuis le mois de janvier, un nou-
veau service de transport à la de-
mande est mis en place en colla-
boration avec le Centre Communal 
d’Action Sociale. Il concerne les plus 
de 65 ans et les personnes isolées. 
Une convention a été signée entre le 
CCAS et Tuk-Tuk IO Nature. Le CCAS 
participera financièrement à hau-
teur de 50 %. 

N’hésitez pas à contacter Paule et 
Noël Bonneau qui, sur un simple ap-
pel, viendront vous chercher et vous  
achemineront  vers des destinations 
proches afin de rejoindre des ser-
vices de proximité. 

La veille de votre déplacement il suf-
fira d’indiquer votre nom, adresse 
et la destination auprès de Tuk-Tuk 
IO Nature au : 0 609 100 600.

Par la vente de produits divers, biscuits, 
crêpes et merveilles, quelque 2618€ ont 
été récoltés et versés à l’association AMF 
Téléthon. Succès inattendu malgré des 
conditions drastiques, puisque le résultat 
de ces ventes est en hausse de 40% par 
rapport à l’année précédente. Si cette 
opération rencontre une telle réussite 
c’est avant tout grâce à la volonté et la 
détermination de tous les bénévoles 
qui peuvent compter sur le soutien 
d’Alain Massé, coordinateur au comité 
départemental Téléthon. Il conseille, 
encadre et donne son accréditation. 
Sollicités par la collectivité, les employés 
des services techniques avaient mis en 

place des équipements pour abriter les 
bénévoles. Des structures indispensables 
par un temps épouvantable, ils étaient 
pourtant là et ont assuré les ventes sur 
le marché de Saint-Pierre, en ville et 
également sur le parking d’un centre 
commercial. On soulignera de généreux 
dons de la part de particuliers mais aussi 
de la direction du centre E. Leclerc pour 
les matières premières nécessaires à la 
préparation de crêpes et de merveilles. 
Une pensée pour Jeannot Veteau venu 
pétrir et cuire sa fournée de merveilles, 
resté dévoué malgré sa maladie qui 
l’emporta en début d’année. Un temps 
de convivialité que tous ont apprécié. 

Téléthon, une organisation
bouleversée
Pour la deuxième année consécutive, l’association Castel Clos s’est 
mobilisée autour de la manifestation du Téléthon. Même si l’orga-
nisation s’est trouvée chamboulée par la situation sanitaire, les 
volontaires ont tout de même pu mener des actions locales.

Alain Massé, coordinateur de l’AFM Téléthon et Martine Delisée, présidente de Castel Clos, 

se retrouvent pour une remise de diplômes. Ils envisagent déjà la prochaine manifestation.

Sur la base du volontariat, les agents 
de la collectivité ont pu suivre deux 
formations pour acquérir des compé-
tences en terme de sécurité au travail. 

Ils étaient plus d’une cinquantaine à se 
mobiliser, agents du secteur adminis-
tratif et techniciens. Mais la demande la 
plus significative venait des agents des 
écoles, soucieux d’effectuer les bons 
gestes notamment lors d’un incendie, 
afin de mettre, avant tout, les enfants 
en sécurité. 
Rien de tel qu’une mise en situation, 
lors d’une matinée dans les ateliers mu-
nicipaux. Chacun devait se repérer dans 
un espace enfumé. Une épreuve qui 

donnait suite à de nombreuses ques-
tions. 
La deuxième formation de sauveteur se-
couriste au travail comportait deux vo-
lets, la pratique et la théorie. Les gestes 
pour réanimer un enfant ne sont pas les 
mêmes que pour un adulte. Il a fallu ap-
prendre à se servir d’un défibrillateur.La 
rapidité et l’efficacité du message pour 
alerter les secours demandent un cer-
tain sang froid. Des actions qui parfois 
peuvent sauver des vies, voire limiter 
des dommages pour la victime. 
Cette formation s’est terminée par une 
évaluation des connaissances donnant 
lieu à la remise d’une attestation de 
secouriste, sauveteur au travail.  

Apprendre les gestes qui sauvent !



Nos aînés n’ont 
pas été oubliés !

Cette année, pandémie oblige, la 
distribution des colis de Noël a été 
réorganisée.
Elle s’est faite au plus proche de la 
population, dans les salles munici-
pales où les bénéficiaires ont dû se 
rendre.
488 colis ont été distribués par 
l’équipe municipale. Il s’agissait de 
conserver l’esprit de Noël bien mal-
mené en cette fin d’année 2020.
Pour les administrés qui n’ont 
pu s’y rendre, les colis leur ont 
été apportés à domicile par 
les conseillers municipaux. 

Opération 
cadeaux de Noël 

Un cadeau emballé dans une boîte à 
chaussure avec un produit d’hygiène, 
une friandise, un vêtement chaud et 
un petit mot chaleureux… 
L’initiative, lancée courant décembre 
par un membre des Restos du cœur, a 
été un succès avec une cinquantaine 
de très beaux paquets réceptionnés 
au CCAS. Ils ont été distribués par les 
Restos du cœur et la banque alimen-
taire, via l’association Océan.

Formulaire d’adhésion au service 
d’alerte et d’information 

de la commune de Saint-Pierre d’Oléron

A destination des personnes vulnérables 
Par simple envoi de SMS, par mail ou sur un téléphone fixe

Dans le cas d’une situation extrême telle qu’une tempête, catastrophe natu-
relle, pandémie… un message d’alerte est envoyé à la personne inscrite à ce fi-
chier pour prévenir sur l’état de la situation. Ce fichier est ouvert aux personnes 
âgées de plus de 65 ans, isolées et les personnes en situation de handicap et/ou 
souffrant de problèmes de santé. Il suffit de s’inscrire au registre des personnes 
vulnérables en appelant le 05 46 47 79 47. Un service gratuit ! 
(Registre, respectueux du RGPD (Règlement général pour la protection des don-
nées) et validé par la CNIL.

Nom,  prénom et adresse : _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ 
_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ 

Téléphone fixe : _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ 

Téléphone mobile : _ _ _ __ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ 

Adresse mail : _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _

Je souhaite être alerté·e, informé·e par message SMS, sur mon téléphone mo-
bile ou fixe ou par mail lors des alertes 

Alerte météorologique   r par sms r par téléphone fixe r par mail 

Plan d’urgence (plan sanitaire)  r par sms r par téléphone fixe r par mail

En cas de changement, je m’engage à communiquer mes nouvelles coordon-
nées téléphoniques afin de continuer à bénéficier de ce service. 

Je peux me désabonner à tout moment par simple lettre envoyée à la mairie, 
service police municipale - 1 place Gambetta - CS 40100 – 17310 Saint-Pierre 
d’Oléron.

Fait à Saint-Pierre d’Oléron, le _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  
 

   Signature 

Formulaire à renvoyer à la mairie - Service police municipale 
n° 1 place Gambetta - CS 40100 - 17310 Saint-Pierre d’Oléron

Cadre réservé à la mairie 
r saisie effectuée  / Groupes : _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _
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Ils sont nombreux à avoir chanté sous sa 
direction au sein de la chorale Chantolé-
ron. Quelques-uns ont pu apprécier les 
messes et cérémonies religieuses qu’il 
animait en tant qu’organiste sur toute 
l’île d’Oléron. 
Philippe Schaefer, était un homme aux 
multiples facettes, il s’en est allé le 5 
novembre 2020, avec lui, ses partitions 
l’accompagnent.
Son goût prononcé pour la musique lui 
vient dès son plus jeune âge. Alors qu’il 
entre en classe de 6e au collège Pierre 
Loti de Rochefort, il découvre le chant 
en chorale et seconde même ses pro-
fesseurs de musique pour diriger les 
choeurs.
Sa carrière d’instituteur, lui a valu d’en-
seigner dans presque toutes les écoles 
insulaires. Il prend son premier poste 
dans le nord de l’île puis la rencontre 
avec Monique Raoul se fait à l’école de 
Saint-Trojan. Cette jeune institutrice, 
originaire de La Menounière deviendra 
son épouse, Frédéric et Pascal naîtront 
de cette union. 
Certains écoliers se souviennent encore 
de ses exigences et de sa rigueur. Grâce 
à sa fibre d’enseignant, il avait souhaité 
que les Oléronais puissent accéder à un 
véritable apprentissage des instruments 
avec des professeurs. C’est alors qu’en 

1980 il a initié la création de l’école de 
musique avec le précieux concours de 
Michel et Odile Bourgeois. Devenu un 
outil indispensable au développement 
de la culture en Oléron, de nombreux 
spectacles ont pu être produits, unis-
sant chanteurs et musiciens de l’école 
mais aussi enfants des écoles commu-
nales insulaires et autres structures mu-
sicales du département, jusqu’à monter 
de grandes pièces dont un opéra et 
autres projets du même ordre.
Philippe aimait aussi généreusement 
chanter. Alors, en 1973, il créait le 
Cercle Musical Oléronais, structure as-
sociative qu’il devait gérer durant une 
quarantaine d’années. Avant qu’elle 
soit rattachée à l’EMIO, la célèbre cho-
rale Chant’Øléron prenait son envol 
sous sa baguette de chef de chœur en 
1974. Un groupe vocal mixte de 60 à 70 
personnes, ouvert à toutes et à tous, 
quelque soit le niveau musical des cho-
ristes. 
Au-delà du chant, vecteur de lien et de 
convivialité, cet ensemble suscitait de 
nombreuses rencontres et contribuait à 
une véritable vie socioculturelle. 
Il aura marqué son passage en musique 
et pour bon nombre d’entre-nous, ce 
sont des souvenirs impérissables, confie 
une choriste.

L’embarcadère
Ô Temps, suspends ton vol, écrivait 
Lamartine. Rien n’échappe au temps 
qui passe. Sauf, peut-être, la mé-
moire, pourvu qu’elle se transmette 
dans le temps.
En sortant d’Oléron, le temps 
s’est bien arrêté. Combien de temps la 
silhouette fantomatique de l’embar-
cadère résistera-t-elle aux Martin, 
Xynthia et mâlines hivernales ? Cer-
tainement pas jusqu’à la nuit des 
temps ! Par les temps qui courent, en 
un rien de temps, on détruit plutôt 
ce qui ne sert plus. C’est une façon 
de tuer le temps.
Prenons quand même le temps d’évo-
quer ce temps où Oléron était encore 
une île. Mais sans perdre de temps en 
polémiques. C’était au temps des 
bacs : l’Amiral Duperré, l’Eugène Fro-
mentin. C’était le bon temps. Qu’en 
reste-t-il ?
Le temps passe et les bacs ont été 
victimes du viaduc en 1966. Pour que 
les touristes gagnent du temps. Parce 
que, pour les vacanciers, le temps 
presse. Le Duperré poursuit lui sa car-
rière sur la Gironde. Passé de la gloire 
à la relégation, il passe le plus clair 
de son temps à extraire du gravier. A 
peine malmené par un furieux temps 
de chien en 1999, l’ancien bac rejoint 
la flotte espagnole en 2006. On peut 
dire qu’il aura fait son temps.
Avec le temps, les arches de béton 
et la gare de péage de l’ancien em-
barcadère seront abattues par des 
engins de démolition, à moins que 
le temps et les éléments n’exécutent 
leurs basses œuvres.
Alors, de temps en temps, quand vous 
passerez sur le viaduc, le temps d’un 
soupir, jetez un œil sur cet ouvrage 
qui, en son temps, était dans l’air du 
temps. 

Patrick Gazeu, maire adjoint 
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Philippe Schaefer, un homme 
aux multiples facettes
Certains auront connu l’instituteur, d’autres l’ont découvert pour ses 
chroniques en patois qu’il aimait faire partager aux lecteurs de  
La Lanterne lorsqu’il était conseiller municipal puis dans le maga-
zine Vent Portant. Mais il était avant tout un musicien passionné. 

(Ont contribué à la réalisation de cet article : son épouse et son ami Pascal Sellier-Marlin)
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Elles en mettent plein la vue !Les clés d’une 
construction réussie
Au cœur de Saint-Pierre d’Oléron, place 
Camille Mémain, près de la Lanterne 
des morts, l’architecte, Moïse Dupont, 
DPLG*, s’est installé. 
Hormis une bonne connaissance du 
territoire oléronais, c’est avant tout 
la diversité de son expérience pro-
fessionnelle qui l’amène à dévelop-
per une architecture respectueuse de 
l’environnement. Moïse préconise une 
construction bio climatique. Un enga-
gement fort, une démarche écorespon-
sable pour un habitat plus sain et plus 
économe en énergie. 
Se doter des compétences d’un archi-
tecte, c’est s’assurer avant tout d’une 
garantie optimale en matière de 
construction ou de réhabilitation d’un 
bâtiment. De l’élaboration du permis 
de construire jusqu’à la réception du 
chantier, il porte toutes sortes de pro-
jets : maison, hangar agricole ou pro-
fessionnel mais également bâtiments 
collectifs. Sa créativité est sans limite.
Il suit le projet étape par étape, en-
cadre les entreprises, sélectionne 
les matériaux. Il saura optimiser une 
construction, harmoniser l’ancien et 
le moderne lors d’une rénovation tout 
en privilégiant l’emploi de matériaux 
naturels et renouvelables, tels que des 
isolants végétaux, des enduits de chaux 
à l’ancienne, du bois de construction, 
tout en respectant bien sûr un budget 
imposé. 
architecture.dupont@gmail.com
06 07 02 31 27 

Le cabinet d’architectes, au 35 rue du Temple 

(*DPLG : diplomé par le gouvernement) 

Derrière une monture s’affirme un look, 
un style et se dévoile une personnalité. 
Thibaut Blanchet, fort de son expérience 
professionnelle d’opticien sur la 
commune de Saint-Pierre, ouvre son 
magasin et propose des lunettes qu’il 
a lui même sélectionnées auprès de 
créateurs français pour la majorité, des 
choix engagés et distingués.
Véritable accessoire de mode pourtant 
indispensable, chez Thibaut les 
lunettes se montrent originales, loin 
des standards de toutes les grandes 
marques ! 
Dans cette boutique cosy, on peut trouver 
tout un univers de montures, qui, pour 
la plupart, sont fabriquées dans le Jura, 
plus précisément à Oyonnax, berceau 
du savoir-faire français en lunetterie. 
En Normandie aussi ou encore dans la 

région toulousaine. 
Etonnantes de caractère, elles ajoutent 
une certaine lumière au regard et 
égayent un visage. Des montures pour 
tous les goûts, aux formes inattendues, 
colorées, fines ou épaisses, en bois, en 
métal ou matière synthétique, légères 
et résistantes, de très bonne facture. 
Son fournisseur de verres Zeiss, un des 
leader mondial de l’optique de précision, 
est un véritable gage de qualité.
En cette période bien monotone, 
pourquoi ne pas ajouter un peu de gai-
eté et de fantaisie dans son quotidien ? 

Au Comptoir à Lunettes – zone d’activité 
de La Claircière - ouvert tous les jours du 
lundi au samedi inclus. 
comptoiralunettes@gmail.com
05 46 36 33 81 

Catherine Héraud s’est passionnée 
pour la couture voilà presque 10 ans. 
Formée aux côtés d’une couturière 
de métier à Saint-Trojan-Les-Bains, la 
création et la confection l’inspirent ! 
Elle a développé son imagination 
autour de ce beau métier où elle 
s’épanouit totalement. Son atelier de 
couturière Couture en île » se situe 
route de Saint-Georges dans la zone 
d’activité de l’Oumière. En entrant, on 
y trouve une petite boutique de ses 
créations maison, des trousses, des 
couvertures enfants, des pochettes 
d’artiste, de belles peluches, des 
bavoirs ou encore quelques blouses 
pour enfants mais aussi toute une 

gamme de produits zéro-déchet 
comme des lingettes pour le soin du 
visage, des éponges réutilisables, 
des sacs à vrac, des essuie-tout 
lavables.  Catherine effectue aussi 
bien des retouches, répare des 
accrocs, change une fermeture 
éclaire… enfin tout ce qui tourne 
autour de l’habillement. La partie 
ameublement lui permet de vous 
proposer la confection de rideaux et 
de housses de coussins aussi bien en 
intérieur mais également en extérieur 
par habiller une terrasse. N’hésitez 
pas à visiter son site : coutureenile.fr
N°57 bis, route de Saint-Georges à 
Saint-Pierre d’Oléron. 07 57 42 69 41

Un atelier où on coud, on pique !
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Maison Térel, épicerie 
fine, restauration 

à emporter !

On se souvient de cette bonne table, 
Chez François, qu’Eliane et Alain 
Térel ont tenue dans les années 90. 
Toujours restaurateurs, aujourd’hui, 
ils ont ouvert une épicerie fine, 
résidence Gambetta. 
Rien ne manque pour vous restaurer, 
salé ou sucré, de l’apéro jusqu’au 
dessert ! 
Poissons fumés, pâtés maison, 
soupes et petits plats soigneusement 
préparés sur place… régaleront les 
papilles. 
Chaque jour, Alain prépare un plat à 
emporter pour lequel il choisit des 
produits du terroir, selon la saison et 
ses envies. Il fait ses achats chez les 
maraîchers oléronais et les mareyeurs 
de La Cotinière et pour les viandes il 
s’approvisionne auprès des éleveurs 
du département. En lien avec la 
brasserie Île et Elle, il a récemment 
développé plusieurs recettes dans 
lesquelles il incorpore la drêche, ce 
mélange de malts obtenu après le 
brassage de la bière. 
Depuis la boutique, le client peut 
tout à fait suivre les gestes du chef 
élaborant ses recettes dans sa cuisine 
flambant neuf. Eliane, son épouse, 
conseille et assure la vente. Lorsque 
tous les restaurateurs seront autorisés 
à reprendre une activité normale, 
alors il leur sera permis de recevoir 
la clientèle pour déguster une bière 
d’Oléron, un verre de vin oléronais et 
autres produits du terroir… 
Adhérent Cœur de villages
N°7, rue Benjamin Delessert - Ouvert 
tous les jours, du lundi au samedi, de 
10h à 19h non stop ! 
06 76 96 41 88 facebook Maison térel

Sur le modèle de la polyculture, la famille 
pratiquait une activité diversifiée. Sau-
niers jusqu’en 1950, viticulteurs, éleveurs 
de vaches laitières... poules, lapins et co-
chons, constituaient cette ferme, située à 
deux pas du marché, rue de La Pépinière. 
Les grands-parents Raymond et Renée 
Mousseigne travaillèrent pour faire per-
durer l’exploitation, lorsque tout jeune, 
dès l’école primaire, Philippe décide de 
s’orienter vers des études agricoles. La 
continuité est alors assurée.
Faire du lait demandant des investisse-
ments trop importants, Philippe dévelop-
pa, dès son installation en 1989, l’élevage 
de bovins à viande avec la race Blonde 
d’Aquitaine. Les Bazadaises arriveront en 
2009. Aujourd’hui, avec son fils Jérémy, 
ils ont développé une activité diversifiée. 
Ils cultivent près de 400 hectares pour la 
vente et l’alimentation du troupeau. Ils 
exploitent toujours la vigne dont le raisin 
part à la coopérative viticole locale, 
et pratiquent une activité 
de travaux agricoles 
p r i n c i p a l e m e n t 
de moissons. La 
plus-value de leur 
exploitation repose sur 
la vente directe de viande 
bovine labellisée. Une 
viande de qualité répondant 
à des critères stricts. Chez 

la famille Guinot, 96% de l’alimentation 
de l’élevage, certifiée sans OGM est pro-
duite sur la ferme. Une autonomie qu’il 
est souhaitable de souligner, l’objec-
tif est d’être totalement indépendant. 
Lorsqu’on sillonne la petite route de 
l’Eguille, on peut y voir vaches et veaux 
grandir sur les bosses des marais. 
La stabulation implantée route de 
Sauzelle ne peut accueillir toutes les 
bêtes en période hivernale, c’est pour-
quoi, à terme, Philippe, Jérémy et le ca-
det Nicolas envisagent une extension, ce 
qui permettrait au dernier des fils d’inté-
grer complètement le Gaec.
La viande est commercialisée directe-
ment sur l’exploitation. Les commandes 
se font via internet et par téléphone. En 
vente également sur les étals du rayon 
boucherie du supermarché Super U. Dif-
ficile de faire plus court, même si les colis 
sont conditionnés dans un atelier de Sur-

gères ! 
A noter, Précise, une baza-

daise, a remporté un 
premier prix lors du 

concours National 
de la race Bazadaise 

à Vieux Boucau (Landes) 
en septembre 2020.  

06 08 95 56 55/06 70 57 54 80 
Gaec.guinot@gmail.com

D’hier à aujourd’hui, 
une ferme centenaire
Pour Philippe et ses deux fils Jérémy et Nicolas, la passion de l’agricul-
ture est inscrite dans les gènes. D’une petite ferme traditionnelle exploi-
tée par les arrières-grands parents, en 1920 par Adeline et Eugène 
Berbudeau, avec quelques vaches laitières, un cheval et des bœufs pour 
tracter. Aujourd’hui, l’exploitation compte 120 vaches allaitantes. 

 Précise fait la fierté de ses maîtres, elle a remporté le concours 

National pour sa race. Ici, Philippe, Jérémy et Nicolas Guinot
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Il s’agit pour l’Etat et ses partenaires 
associés d’accompagner les villes de 
centralité dans leur développement et la 
nécessaire relance liée à la crise sanitaire 
sans précédent que connaît le territoire 
national.
Trois piliers, quatre objectifs, 
un réseau de partenaires
Ce nouvel accompagnement de l’Etat 
concerne les villes de moins de 20000 
habitants et s’appuie sur trois piliers :
- soutien en ingénierie, 
- financements sur des mesures théma-
tiques ciblées, 
- accès à un réseau, club Petites villes de 
demain.

Les Petites Villes de demain 
en Charente-Maritime 
A l’échelle du département, ce sont 
13 Petites villes de demain qui ont 
été sélectionnées dont Saint-Pierre 
d’Oléron en tant que ville-centre de 
l’île. En lien étroit avec les services de 
la sous-préfecture et la communauté 
de communes,  la commune participera 
activement à ce dispositif axé autour des 
objectifs tels que :
l accompagner le développement du 
territoire sous la forme d’une opération 
de revitalisation du territoire (ORT). Le 
périmètre d’intervention fera l’objet d’un 
conventionnement avec la préfecture de 
Charente-Maritime,
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Un soutien pour les communes françaises

l apporter de la part de l’Etat et des 
partenaires associés une réponse locale 
au plus près du terrain. Pour ce qui 
concerne Saint-Pierre d’Oléron, ce travail 
s’appuiera autour du programme AP/
CP*,
l mobiliser les moyens et rechercher les 
formes nouvelles d’intervention. Ce sera 
le sens de l’ingénierie mise en place par la 
commune par le biais d’un recrutement 
d’un chargé de mission, financé à 75% 
par l’Etat,
l développer un partenariat sur la durée 
du mandat : le dispositif s’inscrit sur 6 ans 
à compter du renouvellement municipal, 
soit 2026 pour notre collectivité.

Un programme accélérateur 
de la relance 
Le lancement de Petites villes de demain 
intervient au moment où notre pays 
connaît une crise sanitaire et économique 
sans précédent. Dans ce cadre, l’Etat a 
décidé d’engager un  plan de relance de 
100 Mds€. 
En lien étroit entre le maire, l’adjointe 
aux finances, référente du dossier 
et le directeur général des services, 
coordinateur du projet, les crédits 
de la relance pourraient concerner le 
financement des dispositifs suivants :  
l l’écologie en lien avec la rénovation 
énergétique des bâtiments publics. Le 
projet de modernisation de l’hôtel de 

ville devrait s’inscrire dans ce cadre,
l l’habitat avec la mise en place d’une 
convention Opération Programmée 
d’Amélioration de l’Habitat visant à 
requalifier notamment l’habitat privé 
avec des aides adaptées pour des 
personnes âgées ou en situation de 
handicap ou encore en cas de précarité 
énergétique,
l compétitivité : soutien aux com-
merces et aux artisans en lien avec les 
compétences de la communauté de 
communes,
l cohésion : développement d’ambas-
sadeurs du numérique, projet développé 
par la CdCIO dans le cadre du déploiement 
de l’espace France Service, ouverture en 
septembre 2021.
Enfin, dans le cadre de Petites villes de 
demain, la commune sera en contact 
avec plus de 40 partenaires engagés 
aux côtés de l’Etat. Gageons que cette 
effervescence permette d’apporter à 
notre commune le soutien technique 
et financier dont elle aura besoin pour 
mener à bien les projets de la mandature 
2020-2026.

éc
on

om
ie

La commune de Saint-Pierre d’Oléron a postulé le 20 octobre 2020 au dispositif Petites villes de demain. 
Madame Jacqueline Gourault, Ministre de la cohésion des territoires et des relations  
avec les collectivités locales a officialisé cette candidature, par courrier en date du 27 décembre 2020.

*AP/CP : il s’agit d’une technique comptable et 
budgétaire permettant d’inscrire sur le temps du 
mandat les projets et d’en définir leur incidence 
budgétaire, année par année. Ces programmes 
d’investissement (9 dans le cas de notre 
commune) sont révisables sur délibération du 
conseil municipal.
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La Boucle Rose 2020 
à Saint-Pierre d’Oléron
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Monalisa : 
le dispositif 

s’étend sur Oléron

Les communes de Saint-Trojan-les-
Bains et Le Château d’Oléron ont 
rejoint, à leur tour, les quatre autres 
communes oléronaises dans le dis-
positif MONALISA Oléron.
Notre territoire est étendu et les 
communes composées de villages 
épars. Des personnes âgées isolées 
ou en perte d’autonomie sont par-
fois bien seules. Il est important de 
bien faire connaître l’existence des 
différents réseaux de bénévoles au 
plus grand nombre et dans l’intérêt 
général. Les bénévoles, tous diffé-
rents, apportent de la douceur, du 
bien-être et du réconfort aux per-
sonnes visitées.
Les bénévoles du réseau MONA-
LISA, dans leur mission de visite 
auprès des personnes âgées iso-
lées, ont bénéficié d’une formation 
obligatoire de deux jours, organisée 
en partenariat par la commune de 
Saint-Pierre d’Oléron et la Com-
munauté de communes. Dix sept 
participants ont bénéficié de cette 
formation (élu.e.s, bénévoles et 
référents).
La formatrice, psychologue, spé-
cialisée en psychogérontologie 
a abordé des thèmes et cas pra-
tiques, comme les limites et le 
cadre, savoir être et aide à la prise 
de contact avec la personne visitée, 
s’approprier des outils pour bien 
gérer une visite.

Des permanences pour la mutuelle santé de 
Ma commune, ma santé sont programmées jusqu’en juin.

Deux fois par mois un conseiller vous reçoit en mairie : 
24 mars, 7 & 21 avril, 5 & 19 mai, 2, 16 & 30 juin.

Sur rendez-vous uniquement, 
à prendre au 05 53 90 64 68 ou au 05 64 10 00 48, 

du lundi au jeudi de 9h à 12h et de 14h à 18h
et le vendredi 9h à 12h et de 13h30 à 17h30

Ma commune, ma santé !

Le territoire oléronais est impliqué dans 
cette trajectoire de lutte contre le can-
cer du sein en organisant sur chacune 
de ses communes la Boucle Rose. Saint-
Pierre s’est paré de rose pour tout le 
mois d’octobre avec quelque 80 para-
pluies suspendus dans le centre-ville et 
à La Cotinière.
Les commerces participant à l’opéra-
tion ont décoré de rose leur magasin. 
La ligue contre le cancer avait laissé en 
dépôt vente dans les boutiques : des 
parapluies roses, des casquettes roses. 
Les ventes d’un montant de 664€ étaient 
reversées au profit de la ligue pour la 
recherche contre le cancer.
En amont de la date fixée au 18 octobre, 
des préparatifs ont été initiés avec l’aide 
de bénévoles très impliqués (marquage 
au sol logo rose devant les commerces 
partenaires, confection de rubans roses, 

distribution d’affiches…) 
Chaque mois d’octobre, la Boucle Rose : 
venez marchez contre le cancer du sein, 
s’inscrit dans un programme de lutte. 
Le 18 octobre 2020 cet évènement 
devait avoir lieu sur notre commune. 
Malheureusement, les contraintes sa-
nitaires ont obligé monsieur le maire 
à l’annuler par mesure de précaution.  
Il est prévu pour cette année 2021 que 
la Boucle Rose soit ré-organisée sur 
notre commune.

En France 54 000 nouveaux cas annuels de cancers du sein sont dia-
gnostiqués. Le résultat d’énormes progrès, tant au niveau du dépis-
tage que de la prise en charge médicale de la maladie. Pour preuve, 
aujourd’hui, plus de trois cancers du sein sur quatre sont guéris en 
sachant que tous les types de cancers n’ont pas le même pronostic !
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Dans le plus grand des silences, à l’affût 
derrière un épais bosquet, ils scrutent le 
paysage attentivement pour ne rien rater. 
Tout à coup un Grèbe castagneux émerge 
de la surface de l’eau, suivi de près par 
un second, puis un troisième. Non ! Ce-
lui-ci est un Grèbe à cou noir ! A peine le 
temps de le vérifier, ils ont déjà replongé 
pour de longues minutes. Un peu plus 
loin, canards colverts, Tadornes de Be-
lon et Foulques macroules, déambulent 
tranquillement, ne laissant derrière eux 
que de discrètes ondulations. La petite 
troupe retient son souffle et chuchote, 
histoire de se fondre dans le décor sans 
effrayer les habitants des lieux. 
Ne cherchez plus, vous êtes au cœur 
d’une balade buissonnière guidée par 
Olivier ! 
Amoureux de la nature depuis son tout 
jeune âge, Olivier Coindet emmène son 
petit groupe et partage volontiers sa pas-
sion des oiseaux. 
Natif de la Menounière, il est amoureux 
de son île et il la connaît bien. A dix ans 
à peine, jumelles et guide ornithologique 
en main, il en explorait déjà les moindres 
recoins pour découvrir, observer, s’émer-
veiller.
La nature s’apprend sur le terrain, il faut 
prendre le temps, accepter parfois de se 

tromper et être patient. J’ai appris tout 
seul, parce que j’aime ça. murmure-t-il 
discrètement. 
En fin de parcours, les voilà du côté de 
Fort-Royer. La mer remonte et des cen-
taines d’oiseaux se rapprochent du litto-
ral, histoire de grappiller encore quelques 
vers, débris d’algues, petits mollusques 
ou croustillants crustacés imprudents, 
avant d’être chassés par les premières 
vaguelettes. 
Olivier plante sa longue-vue et explique 
patiemment les différences entre plu-
viers et chevaliers, courlis et barges, bé-
casseaux et gravelots. 
Le spectacle est incroyable ! Un rayon de 
soleil souligne malicieusement les reflets 
des plumages, trompant l’œil des novices 
dans leur tentative d’identification. Oli-
vier raconte, simplement, et alors que les 
regards ne se lassent pas de contempler, 
les esprits se délectent de ses histoires et 
de ses explications. 

Pour partager une balade buissonnière 
inédite en compagnie de ce bénévole 
passionné : Les Sorties de la Renarde 

06 19 40 86 75
sortiesdelarenarde17@gmail.com

sur facebook : 
lessortiesdelarenarde ou ornitholeron

Une grisaille humide enrobe les marais. 
Accrochés à leur longue-vue et autres jumelles, quelques curieux 
profitent du repos dominical pour sillonner Oléron.

Portrait de sentinelle...
Protège MA dune : 
à vos pinceaux !

Oléron est appréciée pour la diversité de 
ses paysages, il faut reconnaître qu’un de 
ses atours les plus séduisants reste son 
littoral sauvage. Tous, petits et grands, 
d’ici ou d’ailleurs nous aimons cet es-
pace de liberté où il fait bon se reposer, 
se promener, se baigner, pêcher, jouer… 
Coincée entre terre et eau, le seul moyen 
d’accéder à la plage, c’est la dune. Fragile 
muraille de sable, elle sait pourtant tenir 
tête aux furies océanes, pour peu que 
l’homme prenne soin de sa santé.
Sur notre commune le linéaire dunaire 
côté Ouest est de 8,5 km. Au total, 47 
passes scarifient les dunes. Autant de 
piétinement, autant de destruction de 
la flore dont seules les racines fixent le 
sable, autant d’érosion et de dégâts à ve-
nir, sans parler d’une biodiversité excep-
tionnelle, rare et en danger. 
La protection les dunes n’est pas une 
marotte écolo, mais une absolue né-
cessité. Fiers de nos estrans et de leur 
richesse providentielle, de nos plages 
aux mille visages et de nos dunes odo-
rantes, colorées mais ô combien fragiles, 
engageons-nous, mettons tout en œuvre 
pour informer, expliquer, protéger !
La mairie de Saint-Pierre d’Oléron orga-
nise un grand concours de dessin : Pro-
tège MA dune !
Tous à vos pinceaux, crayons et autres 
craies ! Les enfants de la commune sont 
invités à participer. Dessinez une dune 
et déposez vos dessins (format A4) aux 
écoles, au collège ou en mairie avant le 
10 avril. Les dessins sélectionnés seront 
exposés à l’entrée des plages et de 
chaque passe de Saint-Pierre d’Oléron.

Contact : Evelyne Néron Morgat, adjointe à l’environnement 
05 46 47 28 33 - Service technique sur rendez-vous le vendredi entre 14h et 17h
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Piège à capuchon 
vendu dans le commerce

Passager clandestin dissimulé dans des poteries chinoises 
et probablement arrivé au début des années 2000, le frelon 
asiatique poursuit son invasion implacable et fait aujourd’hui des 
ravages. Dix de ces exterminateurs peuvent en effet décimer une 
ruche en quelques jours seulement.

Le frelon asiatique, chronique 
d’une catastrophe annoncée

Grâce à son vol stationnaire il patiente, 
attrape les abeilles, les décapite avant de 
s’en régaler. Il chasse ainsi jusqu’à 600 m 
autour de son habitat. Les abeilles s’étaient 
adaptées au frelon européen. En cas d’at-
taque, elles s’agglutinaient autour et par 
friction de leurs ailes, faisaient monter la 
température ambiante. L’envahisseur n’y 
survivait pas. Mais voilà ! Contre le frelon 
asiatique, cette riposte n’a aucun effet.
En fin d’année, le nid disparaît. La reine a 
pondu 400 nouvelles fondatrices qui vont 
s’enterrer ou se cacher dans des inters-
tices pour passer l’hiver. À la fin du mois 
de février, début mars, la plupart des fon-
datrices se réveillent et chacune d’entre 
elles s’active à fabriquer un nid de la taille 
d’une balle de golf. Elle pond et s’occupe 
des jeunes juste nés. C’est à ce moment 
qu’il faut piéger ces reines, car elles font 
des allers-retours pour nourrir les pré-
mices de leur colonie. Ce premier nid sera 
abandonné pour une résidence perchée 
bien plus haut (3 à 10 m), beaucoup plus 
grande (80 cm à 1 m de diamètre) et qui 
pourra abriter environ 5000 frelons dont 
300 à 500 nouvelles reines.
Au bout de 2 ans, cette fondatrice aura une 
descendance de plus de 2 millions d’indi-
vidus… Ça fait peur ! Donc ! Aux armes, 
citoyens ! Une fondatrice piégée entre 
février et avril, c’est un nid en moins ! 

Il ne faut pas piéger entre mai et fin août 
pour ne pas détruire d’autres espèces. 
Le piégeage peut reprendre entre sep-
tembre et fin novembre (aux abords des 
murs couverts de lierre par exemple, car 
ces dernières fleurs débordent de bonnes 
choses et attirent les abeilles, donc les fre-
lons asiatiques !).

Voici un petit tuto pour réaliser un piège 
très simple et efficace :
Prendre une bouteille d’eau (sans le bou-
chon), la couper à 10 cm du goulot et insé-
rer cet entonnoir à l’envers.
Remplir le fond du piège (environ 3 cm) du 
mélange suivant :  1/3 de bière + 1/3 de vin 
blanc + 1/3 de sirop de grenadine ou de 
cassis. Attention, l’alcool est un ingrédient 
très important, car c’est un répulsif pour 
les abeilles. Ainsi le piège ne prendra que 
les frelons ! Renouveler le mélange 3 à 4 
fois au cours du printemps. 
Prendre soin de conserver dans le liquide 
2 ou 3 frelons asiatiques morts, car leurs 
phéromones renforceront l’attractivité du 
piège. 
Fabriquer un capuchon avec une autre 
bouteille pour éviter un remplissage in-
tempestif lié à la pluie, et le fixer grâce à 
quelques morceaux de scotch. 
Un simple morceau de fil de fer ou une 
cordelette servira d’attache.

Il suffit ensuite d’accrocher ce piège à 2 m 
de hauteur à proximité de plantes melli-
fères, d’arbres fruitiers ou à fleurs, expo-
sé pour le rendre attirant dès le lever du 
soleil.
Si au bout de 2 semaines, le piège ne 
donne rien, c’est qu’il n’y a pas de nid à 
proximité. 
(Des pièges à capuchon sont également 
vendus dans les jardineries de 1 € à 2 €)

Attention, il est dangereux de vouloir écra-
ser un frelon asiatique avec une tapette, 
car son enveloppe de chitine est beaucoup 
plus épaisse que celle du frelon européen. 
Vous risquez de seulement l’assommer et 
de vous faire piquer à son réveil !
Plus nous aurons de pièges sur le terri-
toire, moins le frelon asiatique gagnera du 
terrain.

Un essaim d’abeilles est précieux, alors si 
vous en trouvez un ou si vous repérez un 
nid de frelons, appelez le 06 85 99 86 41 
ou contact@apioleron.fr

Si vous piégez un ou plusieurs frelons asia-
tiques et afin de mettre en place un suivi 
sur notre commune, prévenez-nous : 
06 85 67 99 20 ou evelyne.morgat@sfr.fr 
(nombre de frelons et adresse du piège).
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Avant, c’était un coquillage comme les 
autres : de ses ancêtres les coquillages ma-
rins, ce gastéropode terrestre a conservé sa 
coquille spiralée. Mais à l’intérieur, l’évolu-
tion l’a doté d’une cavité qui joue le rôle de 
poumon : une fine membrane permet les 
échanges gazeux entrants (oxygène) et sor-
tants (gaz carbonique). Il reste néanmoins 
attaché à l’humidité. On le voit plus facile-
ment se promener après la pluie spéciale-
ment la nuit ou tôt le matin.
Ses yeux sont rudimentaires. En revanche,  
deux de ses tentacules repèrent les odeurs 
et là, il est fort : il repère certaines plantes 
à plus de 100 mètres. Le temps de les at-
teindre (6 cm par minute en moyenne), 
et elles seront broutées par la radula, une 
longue râpe située dans la bouche.
L’escargot se mange depuis la préhistoire. 
On sait aussi que les Romains en raffolaient. 
Peu avant la Révolution, La Rochelle était 
leur principal port d’exportation vers les 
Antilles. Les marins portugais et espagnols 
appréciaient cette viande qui se conserve 
vivante. Le nom escargot viendrait d’ailleurs 
de l’espagnol caracol. A l’arrivée, les escar-
gots restants étaient jetés. Certains étaient 
vivants… Ils ont ainsi conquis le monde !

A Dolus d’Oléron, vous pouvez rencontrer 
Eric Vilair, célèbre dompteur local de bêtes 
à cornes, dans son entreprise qui fait par-
tie du réseau Marennes-Oléron Produits & 
Saveurs. Son métier officiel est hélicicul-
teur : la cagouille porte le nom scientifique 
de Helix aspersa. On peut aussi capturer 
soi-même les cagouilles, attention cet ani-
mal accumule les polluants ; il faut donc 
les choisir dans des endroits propres, sans 
pesticides. La réglementation impose qu’ils 
soient bordés : l’ouverture de la coquille 
doit être cernée d’un bourrelet solide.
Une fois réfugié dans sa coquille, l’escargot 
peut s’isoler du milieu extérieur grâce à un 
voile de mucus imprégné de calcaire, qui 
durcit en séchant lui permettant de passer 
l’hiver, mais aussi les jours secs, à toute sai-
son, qui sont de mauvaises conditions pour 
lui. Au printemps, l’élévation de la tempéra-
ture déclenchera la reproduction. Le petit-
gris est hermaphrodite.
La bave d’escargot sert pour différentes re-
cettes de sorcières que nous ne dévoilerons 
pas ici. On l‘utilise aussi en pharmacie, dans 
les sirops anti-toux, pour soigner la prostate 
et même en cosmétique dans des crèmes 
de soin du visage… Appétissant, non ?

Source : Centre Permanent d’Initiatives pour l’Environnement Marennes-Oléron. www.iodde.org

Très commun en Europe de l’Ouest, le petit-gris est un escargot 
que l’on rencontre à l’état sauvage comme dans des élevages.
Notre département est le premier producteur français. 
C’est notre cagouille, véritable emblème des Charentais...

L’escargot petit-gris,
symbole des Charentais

Indiscrétion
de sorcière

Si la salicorne règne sur les mar-
chés, il est une autre plante très 
commune de nos marais, fort mal 
connue, mais tout aussi délicieuse : 
la Bette maritime (beta maritima). 
Cueillie dès la préhistoire, appré-
ciée par les Celtes, cultivée dans 
l’Antiquité, consommée au Moyen 
Âge puis à l’honneur sur toutes les 
tables royales, elle est totalement 
tombée dans l’oubli aujourd’hui.
Cet épinard du bord de mer riche 
en vitamines A, C et concentré de 
potassium, magnésium, calcium, 
soufre et fer, aime les terres salées. 
Il est facile à identifier grâce à ses 
larges feuilles charnues d’un vert 
tendre, qui rasent le sol. Ses graines 
sont de grandes voyageuses, car 
elles sont munies d’un flotteur.
Allez ! Faites-vous du bien ! Es-
sayez ce légume de la mer ! Excellent 
pour votre appareil digestif, il est 
excellent tout court ! Antioxydant, 
adoucissant, émollient, les herbo-
ristes ne tarissent pas d’éloges à 
son propos. Écrasé en cataplasme, 
il soignerait même les problèmes 
de peau.

Une petite recette pour le plaisir ?
Ramassez quelques poignées de 

larges feuilles. Lavez-les abondam-
ment, ébouillantez les quelques 

minutes, égouttez et épongez soi-
gneusement. Il vous suffit ensuite 

de les ajouter aux œufs battus 
d’une omelette ou à l’appareil 
d’une quiche. C’est un régal !



Le printemps de l’espoir 
pour la culture

Merci à nos équipes qui restent mobi-
lisées et travaillent pour trouver des 
solutions qui permettent de maintenir 
quelques projets ou activités. 
Les prévisions actuelles pour la fin de 
la saison puis la saison d’été ne per-
mettent pas encore de dire ce que 
nous pourrons faire. Seule certitude, 
le mois de mars sera lui aussi un mois 
sans, le festival Tangoleron ne se fera 
pas, le carnaval non plus.
Gardons espoir pour la saison d’été. 
Tout comme le sport en équipe, les 
bonnes soirées au restaurant, la 
culture nous manque à tous, alors 

Dès le 26 mars, retrouvez le nouvel 
ouvrage de la collection Oléron, mon 
île nature, édité par la communau-
té de communes de l’île d’Oléron, 
en vente notamment au Musée de 
l’île d’Oléron :  Orchidées de l’île 
d’Oléron, d’un milieu à l’autre, écrit 
par Martine Bréret, spécialiste des 
écosystèmes littoraux, et Jean-Mi-
chel Mathé de la Société Française 
d’Orchidophili, vice-président de la 
Société Française d’Orchidophilie-
Poitou-Charentes et Vendée.

nous devons continuer à travailler ! 
Nos projets pour le patrimoine (le pi-
geonnier va redémarrer, un sentier du 
patrimoine et des senteurs va naître 
avec l’été) et des animations inédites 
devraient permettre de nous retrou-
ver et d’accueillir nos touristes.
Laissons-nous, dans l’immédiat, ac-
cueillir le printemps en redécouvrant 
les richesses de la nature sur notre île 
pour le plaisir de tous nos sens. 
A très bientôt à tous.

Pierre Beligné
Adjoint aux affaires culturelles, 

à l’animation et au patrimoine bâti

Après une année 2020 en berne, cette nouvelle année 2021 
commence mal et notre programmation culturelle est une nouvelle 
fois mise en grande difficulté.

Fêtons 
la musique
en 2021 !

Le service culturel organise, dès à 
présent, la fête de la musique.
Cette grande manifestation popu-
laire et gratuite est ouverte à tous,  
aux musiciens amateurs de tous 
niveaux. Elle célèbre la musique 
vivante et met en valeur la diversité 
des pratiques musicales.
C’est dans cet esprit que la munici-
palité souhaite faire vivre l’édition 
2021 dans les rues de Saint-Pierre 
d’Oléron. 
Si vous souhaitez y participer et 
donner de la voix ou du son, le 
service culturel vous encourage à 
le contacter afin d’organiser cette 
journée festive et musicale.
L’énergie de tous les participants 
qui se mobilisent apporte à cette 
journée exceptionnelle sa part fon-
damentale de spontanéité et son 
allure de transgression joyeuse.

Service culturel
05 46 36 32 77

secretariat.culture@
saintpierreoleron.com
5 Rue de la République

Hall de l’Eldorado
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La CdC édite 
un nouvel ouvrage

La dernière édition du Carnaval se tenait en 2019...



ac
tu

al
it

é

La semaine olympique et paralympique 
a battu son plein à Saint-Pierre d’Oléron

20/21
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Du 1er au 5 février, Saint-Pierre d’Oléron a célébré la Semaine Olympique et Paralympique (SOP), 
événement national instauré depuis 2017. Durant cette semaine, l’éducation nationale 
et les collectivités territoriales se mobilisent afin de promouvoir le sport et ses valeurs 
dans les établissements scolaires.

Ce temps fort de l’olympisme a réson-
né sur toute la France. La commune de 
Saint-Pierre d’Oléron et le complexe 
sportif de l’Oumière, labellisés Terre de 
jeux 2024 et centre de préparation aux 
jeux olympiques, ne pouvaient pas man-
quer ce rendez-vous !
Cette année 2021, en pleine crise sani-
taire, le thème choisi, la santé, marque 
un pas de plus sur la lutte contre la 
sédentarité de nos enfants et de nos 
jeunes et a nécessité une organisation 
particulière pour respecter scrupuleu-
sement les gestes barrières. Un pro-
gramme a été établi sur toute la se-
maine. Dans le plus pur esprit des jeux 
olympiques, se sont déroulées une céré-
monie d’ouverture (compromise par la 

météo) et une cérémonie de clôture sur 
les notes joyeuses et dynamiques d’une 
flashmob mettant en scène enfants, en-
seignants, élus et différents partenaires, 
le tout, ponctué à la pause méridienne 
par des menus thématiques olympiques 
concoctés par le restaurant de la ville 
de Saint Pierre d’Oléron (photo page de 
droite).
Les activités physiques et sportives, éta-
lées sur toute la semaine ont eu la parti-
cularité d’être variées et originales. Elles 
s’adressaient à tous les publics, valides 
et en situation de handicap. C’est ainsi 
que se sont mêlés handball en fauteuil 

(prêtés par le centre Hélio Marin) tor-
ball, boccia et jeux d’antan, encadrés par 
Mathilde Constantin, titulaire d’un bre-
vet professionnel jeunesse et sport avec 
une formation handicap et sa collègue 
Elodie Papy. La présidente du club de 
handball, Isabelle Schaefer et quelques 
parents encadraient les ateliers.  Le tout 
accompagné des conseils avisés et bien-
veillants de Françoise Hennequin, infir-
mière scolaire. D’autres partenaires ont 
apporté leur riche expérience du sport, 
et pas des moindres :
Sylvain Nouet, ancien handballeur 
professionnel et ancien entraîneur de 

Initiation au handball handi

Flashmob à l’école Jean Jaurès de La Cotinière

pour clotûrer la SOP 2021
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l’équipe de France de handball (2001-
2014), multiple champion du monde, 
d’Europe et olympique, Patrick Boirie, 
champion de judo et professeur d’EPS, 
sur le sport et l’éducation et Pascal Cou-
drain, ancien directeur du complexe 
sportif de l’Oumière.
Pour soutenir les actions programmées 
dans les écoles, la municipalité a orga-
nisé une rencontre avec deux athlètes 
de haut niveau, Mahyar Monshipour, 
champion du monde de boxe, et Sibylle 
Retour, lanceuse de disque. Tous les 
deux étaient attendus avec ferveur par 
les élèves du collège de Saint-Pierre puis 
de l’école primaire de La Cotinière pour 
des échanges riches et une participation 
très active des enfants.
Afin d’illustrer cet événement annuel, le 
restaurant scolaire et l’école de La Coti-

nière se sont parés des anneaux olym-
piques peints bénévolement par les 
associations Les Arts d’Oléron et l’AVAG.
Le mercredi, la maison de l’enfance de 
Saint Pierre d’Oléron a monté des ate-
liers Jeux Léolympiques. On regrettera 
seulement que les conditions atmos-
phériques n’aient pas permis de réaliser 
une initiation au golf sur le magnifique 
practice municipal de Bellevue. L’initia-
tion a été reportée au printemps afin de 
ne pas décevoir les jeunes participants 
inscrits en grand nombre. 
La cérémonie de clôture a été marquée 
par le discours d’un élève de l’école 
Jean Jaurès (photo page de gauche, en 
bas) et par la remise d’un diplôme à 
chaque représentant de classe, symbo-
lisant l’esprit olympique et les valeurs 
sportives, avec la présence solennelle 
du maire, de son adjointe à l’enfance-
jeunesse et de son adjoint aux sports. 
Le tout immortalisé par la caméra du 
drone de Dominique Abit.
Cinq jours riches en rencontres, 
échanges et découvertes qui ont fait de 
cette semaine un événement incontour-
nable et inoubliable !

Patrick Gazeu 
et le service vie quotidienne

Intervention de Mahyar Monshipour en classe

Ateliers autour des jeux olympiques avec les enfants

inscrits à la maison de l’enfance Léo Lagrange

Direction Hawaï 
avec le Golf d’Oléron

Une nouveauté attend les adeptes 
de la petite balle blanche sur le par-
cours du Golf d’Oléron.
En effet, depuis début février, 
le concept WININONE est ins-
tallé sur le green fee oléronais... 

Le principe est simple et son nom 
annonce déjà la couleur, Win in one, 
comprenez : gagne en un coup. Plus 
précisément, en échange d’une par-
ticipation, le joueur, durant sa par-
tie (sur un 18 trous), tente sa chance 
au niveau du  trou n°4 et essaye de 
faire un trou en 1. Extrêmement 
rare mais pas impossible pour les 
plus doués... ou les plus chanceux, 
mettre la balle dans le trou en un 
swing permettra à l’heureux joueur 
de partir pour Hawaï !

Un dispositif avec caméra a été ins-
tallé, permettant ainsi de contrôler 
l’exploit et de le faire valider officiel-
lement.
A la clé, le golfeur gagne séjour d’une 
semaine en pension complète pour 
deux personnes assortis d’une qua-
lification pour la finale Wininone. 
Golf d’Oléron : 05 46 47 11 59 
golf@saintpierreoleron.com



Bilan 2020 : une nouvelle 
espèce invasive avec la Covid 19
Après l’effondrement du marché des produits de la mer lors 
du premier confinement, le port de La Cotinière a tenté de s’adapter 
aux fluctuations de cette année si particulière. 
Nicolas Dubois, directeur du port dresse le bilan pour 2020.

Si l’année 2019 avait marqué une légère 
inflexion des tonnages avec 4110 contre 
4290 T et un chiffre d’affaires de - 4.60% 
mais conformes aux budgets estimatifs. 
Avec 25,066 millions d’euros, l’année 
2020 a été marquée par une baisse si-
gnificative des ventes lors du premier et 
deuxième confinement, et l’arrêt de 3 
navires totalisant 1.5 M d’€.
Le chiffre d’affaires 2020 est de 22,665 
millions d’euros (- 9.58% soit - 2,401 mil-
lions €) et un tonnage de 3 990 tonnes 
(- 2.90% soit - 119 T). Il faut remonter 
à 2001 pour retrouver ces faibles ton-
nages.
Le prix moyen accuse une baisse de 
6.88% passant de 6.10 à 5.68 €/kg, la 
crise sanitaire a entraîné une fermeture 
des restaurants, des entreprises et les 
poissonneries, dépendantes des vacan-
ciers, ont été impactées. Les modes 
d’achats en supermarché ont privilégié 
les drive, alors que les espèces à forte 
valeur ont été débarquées et ont eu des 
cours compliqués. Le marché espagnol 
a été touché sur Madrid et Barcelone et 
les tarifs s’en sont ressentis. 
Les activités criée ont perduré et la fi-
lière a pu néanmoins limiter les dégâts. 

La crise économique du secteur pêche 
est présente mais moins impactée que 
d’autres secteurs marchands.
Côté acheteurs, le groupe Mariteam 
Foro Marée reste le 1er acheteur assu-
rant plus du ¼ des achats. Il accuse une 
baisse de son chiffre d’affaires de 16% 
en criée de La Cotinière (marché espa-
gnol et international).
En conclusion, une année avec des sé-
rieuses complications liées à la crise sa-
nitaire et avec des impacts significatifs 
sur les chiffres d’affaires des entreprises 
amont et aval de la filière, mais un outil 
économique qui a perduré et a montré 
son utilité au territoire et aux consom-
mateurs. 
En ce début d’année, le mois de janvier 
2021 est très légèrement supérieur à 
2020, et malgré les premiers jours de 
février compliqués par la météo défa-
vorable, le chiffre est stable mais la 
communauté portuaire, acheteurs et 
pêcheurs, aspirent à la réouverture des 
marchés cibles de notre port de pêche 
artisanal, en particulier les restaurants. 

Nicolas Dubois, directeur du port
départemental de La Cotinière
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Côté port, 
les travaux 

se poursuivent...

Comme prévu dans le projet d’amé-
nagement portuaire, le parking 
derrière la chapelle de La Cotinière 
n’existe plus, laissant place à la 
dune. Reconstitué à l’état naturel, 
cet espace sera végétalisé, oyats 
et autres plantes viendront fixer la 
dune. Au pied de celle-ci, le long 
de la digue, le piège à sable, ali-
menté par les courants, constitue 
une réserve dans laquelle des pré-
lèvements ont été effectués pour 
combler l’érosion près de la plage 
de Matha. Dans la continuité du 
projet, en février dernier, ces tra-
vaux de transfert ont été menés 
par le département. Véhiculés par 
des tombereaux, 5000m3 ont été 
déplacés d’une extrémité à l’autre 
du port. Depuis la construction du 
deuxième bassin, cette opération 
se répète. 
L’aménagement du rond point, au 
Sud du village, servant à desser-
vir la halle à marée et le troisième 
bassin est en cours. Les réseaux en 
alimentation électrique et en eau 
potable ont été requalifiés.

Prochainement, dans le troisième 
bassin les pontons flottants seront 
mis en place. Les équipes tech-
niques sont toujours mobilisées sur 
la halle à marée. 

A bord du Battant
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Le sloop baliseur 
Clapotis en chantier

Les gros travaux de charpente ont 
démarré à la mi-novembre au chantier 
Leret à Rochefort. Le décapage de la 
coque et du pont n’a pas révélé de 
mauvaises surprises. La présence d’un 
ver (le taret) dans la partie arrière 
juste au niveau du gouvernail a obligé 
à changer la partie abîmée. Une petite 
rustine de charpentier et tout est ok ! 
Toutes les empreintes de fixation sur la 
coque et le pont ont été testées, reprises 
et colmatées. Un travail long et précis 
mais nécessaire.
Une mauvaise surprise cependant nous 
attendait en ce début d’année ; lors du 
nettoyage des joints de coque, à l’avant 
du bateau, la pièce massive de l’étrave 
est en partie pourrie. Il faut ouvrir tout 
l’avant pour changer cette pièce avec 
l’écartement des bordés (planches faisant 
la peau du bateau) ce qui va occasionner 
quelques changements. Bref, un devis 
complémentaire de 19 000€ que nous 
venons d’engager après une réunion de 
chantier à la mi-janvier. 
Cela entraîne un allongement du 
chantier, le délai de livraison est repoussé 
au mois de mai. Nous espérons encore 
pouvoir honorer notre inscription au 
rassemblement du Golfe du Morbihan si 
tant est qu’il ait lieu.
Le 28 août, nous accueillerons la 
dernière étape de FIP 2021 (Fleuves, Iles, 
Pertuis). Nous en profiterons pour fêter 

le centenaire tous ensemble le samedi 
à Boyardville. Nous comptons sur vous, 
nous en reparlerons prochainement…
Ce chantier d’envergure n’est réalisable 
que grâce à l’aide de la DRAC (Direction 
Régionale des Affaires Culturelles), du 
département de Charente-Maritime et 
de la commune de Saint-Pierre d’Oléron.
Notre participation à hauteur de 
12,5% a été rendue possible par la 
souscription ouverte auprès de la 
Fondation du patrimoine. A ce jour 6 
770€ ont été collectés. Vous pouvez 
toujours participer à ce chantier en 
allant sur le site de la fondation :  
www.fondation-patrimoine.org/61474.
Nous vous rappelons que les dons 
sont défiscalisables : exemple, si vous 
voulez nous aider en donnant 10€, un 
versement de 30€ à la fondation vous 
permettra de diminuer votre impôt de 
20€.
Si vous passez par Rochefort, Clapotis 
sera heureux de vous rencontrer ! Faites-
lui une petite visite, au chantier, sur le 
terre-plein du port à l’entrée de l’espace 
Lapérouse. Vous risquez d’y rencontrer 
Camille Leret, le charpentier formé 
sur l’Hermione, patron du chantier 
et Renaud, charpentier de marine 
confirmé. N’hésitez pas à les interpeller. 

Les membres 
de l’association Clapotis

Alors que débutait le deuxième confinement, nous avons convoyé 
Clapotis à Rochefort samedi 31 octobre avec l’aide du maire 
de Saint-Pierre. Les travaux ont déjà commencé avec la grand’voile 
qui est à poste sur le bateau. 
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Le journal 
de monsieur Paul
C’est pourquoi, dès 9h du matin 
ce jour là, un va et vient continuel 
s’établit aux abords de la mairie. 
Mais l’attente fut vaine et la ma-
tinée se passa sans qu’aucun avis 
ne vint calmer l’anxiété. C’est à la 
fin de la journée, seulement, que la 
mairie communiqua une liste, qui 
ne comprenait qu’une douzaine de 
noms, dont sept de la Cotinière. On 
respirait un peu mieux, du moins 
momentanément.
C’est le mercredi 10 janvier que le 
sort des Cotinards encore prison-
niers à la Maison Heureuse fut 
définitivement réglé. Ancun d’eux 
ne fut interné à l’île de Ré mais 
tous furent évacués et la plupart 
partirent avec leur famille.
La relation des faits se rappor-
tant à cette évacutaion comprenant 
1800 personnes, n’entre pas dans 
le cadre de ce récit. Je me bornerai 
donc, avant de conclure, à signa-
ler qu’elle fut accomplie par une 
température des plus rigoureuse, 
dont tous eurent à souffrir mais 
qui fit endurer un véritable cal-
vaire aux femmes, aux enfants, 
aux vieillards, aux malades ar-
rachés à leurs foyers et exposés 
à toutes les intempéries et à tous 
les risques, dans des véhicules ou 
des bateaux sans abris, par ordres 
impératifs justifiés, paraît-il, par 
les nécessités de la guerre, cette 
pieuvre géante et cruelle, dont l’un 
des milliers de tentacules qui en-
serrent le monde s’étendit jusqu’à 
nous, pour enlacer Oléron, l’île 
enchantée en passe de devenir l’île 
déserte.
Paul.S, La Cotinère Janvier 1945 
Fin du journal de Monsieur Paul
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Les échos du conseil

Séance du 15 décembre 2020

n Election des membres au sein 
de la commission gestion 
et valorisation du site de Fort-Royer
Monsieur le maire explique que la com-
mission a pour mission d’être une véritable 
interface entre le concessionnaire (la com-
mune de Saint-Pierre d’Oléron, tous les uti-
lisateurs du site et les services de l’État) :
- Gestion de la concession : les ostréicul-
teurs professionnels (AOT, nouvelles attri-
butions, abandons, redevances…), l’asso-
ciation du site de Fort-Royer (suivi des 
projets d’entretien, de reconstruction et 
de valorisation du site classé), les attribu-
taires non-professionnels (sur proposition 
de l’association).
- Veille au respect des règlementations 
(Urbanisme, Cahier des charges, liens avec 
le gestionnaire de la Réserve naturelle de 
Moëze-Oléron…) et gestion des conflits.
- Préparation de la demande de renouvel-
lement de la concession (2031).
- Prospective d’entretien du site et suivi 
des travaux (aménagement, voirie, station-
nement, mise en sécurité…) et valorisation 
du site dans toutes ses dimensions (patri-
moines naturel, culturel, ostréicole…) au 
travers d’une gestion globale et raisonnée.
Le conseil municipal, à l’unanimité, dé-
signe les membres de la commission com-
munale ainsi : président, M. le maire, vice-
président, Martine Delisée et les membres 
titulaires : S. Chastanet,  E. Guilbert, L. 
Mimaud, S. Frougier, P. Gazeu, P. Beligné, 
R. Vaton, J. Guillemet.

n Instauration du télétravail
Dans le cadre de l’élaboration du plan de 
mobilité de la communauté de communes 
de l’île d’Oléron et dans l’objectif de limi-
ter les déplacements générés par l’activité 
de la collectivité, suite à l’expérimentation 
concluante du télétravail, monsieur le 
maire souhaite instaurer de façon pérenne 
ce dispositif.

Prochains conseils municipaux : les mardis 11 mai et 29 juin
Selon l’évolution des mesures sanitaires, des gestes barrières et du couvre feu, les conseils se dérouleront 

soit en mairie, salle Gambetta, soit salle polyvalente Patrick Moquay à Bonnemie. 
Les séances pourront se tenir sans public. Des places sont réservées à la presse locale.

L’intégralité des comptes-rendus des délibérations est affichée en mairie et est
également disponible sur le site internet de la ville : www.saintpierreoleron.com

A l’unanimité, le conseil municipal, ins-
taure le télétravail cadré par la loi Sauvadet 
de 2012 et son décret du 5 mai 2020 modi-
fiant le décret d’application du 11 février 
2016.

n Achat des parcelles Fief 
de l’Oumière et Les Barraudes
Le conseil municipal à l’unanimité accepte 
l’acquisition par la commune de deux par-
celles :
- la parcelle du Fief de l’Oumière, AE 43 en 
zone UE et en emplacement réservé n°6, 
cédée au prix total de 70 000€, destiné à 
l’agrandissement du complexe sportif.
- La parcelle Les Barraudes, BS 303. La 
commune est déjà propriétaire des par-
celles BS 305, 306 et 307, d’une superfi-
cie de 7894m², donnant accès route des 
Grands Mourauds. Cette parcelle sera 
cédée au prix total de 886€.

n Réhabilitation du pigeonnier et amé-
nagement de ses abords - dépôt des 
demandes d’autorisation d’urbanisme
Monsieur le maire informe le conseil 
municipal du projet de réhabilitation du 
pigeonnier et d’aménagement de ses 
abords. Cette propriété, cadastrée AH 
761, 766 et 770, avait été acquise en 1993 
aux consorts Mémain et Dencausse.
Il souligne que ce projet est soumis au 
dépôt d’une demande d’autorisation 
d’urbanisme. 
A cet effet, le conseil municipal, autorise 
à l’unanimité monsieur le maire à dépo-
ser une demande d’autorisation d’urba-
nisme, au nom de la commune, pour la 
réhabilitation du pigeonnier et l’aména-
gement de ses abords.

n Modification du plan local 
d’urbanisme (PLU)
Monsieur le maire rappelle que par 
délibération du 1er décembre 2011, la 
commune a approuvé le plan local d’ur-
banisme. Un certain nombre de modi-

fications du docu-
ment initial ont déjà 
été approuvées pour 
tenir compte des souhaits de la munici-
palité et des projets nouveaux tel que la 
nouvelle gendarmerie intercommunale, 
la réhabilitation de colonies.
A nouveau, il s’avère utile de modifier 
le PLU, afin de permettre la cession du 
centre technique municipal actuel et 
ainsi financer le nouveau centre à réali-
ser route des Chateliers, à proximité de 
la future caserne des pompiers.
Il s’agit de changer le zonage artisanal 
UXb en zonage commercial UXa.
En application de l’article L.L153-36 du 
Code de l’urbanisme, il convient d’en-
gager une modification du PLU pour ré-
aliser ces adaptations, tout ceci dans le 
respect du projet d’aménagement et de 
développement durable sans remettre 
en cause l’économie générale du PLU.
Les terrains étant à proximité de zone 
Natura 2000, il conviendra de consulter 
la mission régionale de l’autorité envi-
ronnementale (MRAE).
Parallèlement à la mise à disposition 
de documents sur le site internet de la 
commune, une enquête publique d’une 
durée d’un mois sera organisée. Le pro-
jet de modification sera aussi soumis 
pour avis aux personnes publiques vi-
sées aux articles L.132-7 et L132-9 du 
Code de l’urbanisme.
Durant l’enquête publique, leurs avis 
seront annexés au registre d’enquête 
dès que possible.
Considérant que cette modification 
n’entre pas dans le champ d’application 
de la procédure de révision.
Considérant en conséquence, que cette 
modification entre dans le champ d’ap-
plication de la procédure de modifica-
tion dite de droit commun, le conseil 
municipal, à l’unanimité prend acte du 
lancement de la procédure de modifi-
cation du Plan Local d’Urbanisme.
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Prenez les m
esures adaptées aux risques (planches, panneaux, barrages, …

) M
ettez à l’abri et im

m
obilisez les objets à protéger. 

Pensez à m
ettre les factures de vos biens en sûreté.

RISQ
UES : tem

pêtes (vents, érosion) - inondations (fortes pluies) - m
ouvem

ents de terrain (effondrem
ents, gonflem

ent et rétraction 
des argiles, trem

blem
ents de terre) - littoral (vagues, subm

ersion) - feux de forêt - technologiques (m
atières dangereuses suite accidents 

routiers et naufrages) - sanitaires (grippe aviaire, coronavirus, notam
m

ent en période d’affl
uence saisonnière).

Vigilance absolue : 
phénom

ènes 
m

étéos 
dangereux 

d’intensité 
exceptionnelle. 

Se 
tenir 

inform
é de l’évolution de la m

étéo et 
des consignes des autorités.

M
aire de la com

m
une

D
irecteur G

énéral des services - R
esponsable des actions 

com
m

unales - R
esponsables adm

inistration/finances - Po -
pulation, ravitaillem

ent - H
ébergem

ent - Logistique/m
até-

riels - com
m

unication.

Tous les habitants de la com
m

une, 
des villages et des ham

eaux sont 
concernés.

C
orrespondants des villages :

Arceau, 
La 

Boirie, 
C

ôte 
O

uest-La 
C

otinière, G
rands C

oûtas, Pays Bas, La 
Perroche.

Sirènes (m
airie et com

plexe sportif) - Police m
unicipale 

(m
égaphone portable, m

égaphone sur véhicules) - M
airie 

(m
essages téléphone, radio, TV, journaux, internet, pan-

neaux lum
ineux).

Rester chez soi :
surveiller les m

essages (téléphone, radio, TV, journaux, internet),
ne quitter son dom

icile qu’en cas de danger m
ajeur, réel et im

m
inent.

PO
IN

T D
E R

ASSEM
BLEM

EN
T N

° 1 : 
com

plexe sportif de l’O
um

ière - Avenue Jean Soulat
PO

IN
T D

E R
ASSEM

BLEM
EN

T N
° 2 : 

collège du Pertuis d’Antioche - Avenue de la Libération

- En véhicule personnel ou à pied : lim
iter sa vitesse, éviter les zones boisées et inondées, attention aux chutes d’arbres, de branches, tuiles, tôles…

 
- En autobus réquisitionnés par la m

airie.

- La collectivité m
ettra tout en œ

uvre pour apporter son soutien à la population et pour am
ener un retour à la vie norm

ale.
- Prenez des photos de vos dom

m
ages.

- D
éposez rapidem

ent vos dossiers de sinistre en m
airie pour la prise en com

pte éventuelle de l’état de catastrophe naturelle.

Pas de 
vigilance 
particulière.

Attention aux activités soum
ises aux risques 

m
étéorologiques (plaisance, pêche à pied, 

sports 
nautiques, 

professionnelles 
d’exté -

rieur). Des phénom
ènes habituels m

ais po-
tentiellem

ent dangereux peuvent arriver.

Vigilance renforcée : 
phénom

ènes dangereux prévus. 
Se tenir inform

é de l’évolution de la m
é -

téo et des consignes des autorités.



Vous ne nous suivez 
pas encore 

sur facebook ?
Pensez à vous abonner 

pour ne rien manquer de l’actua-
lité de votre commune ! 

Rendez-vous sur : communede-
saintpierredoleronofficiel

??

?

?
Question : le concessionnaire peut-il 
vendre sa concession ?

Réponse : absolument pas, le conces-
sionnaire a la jouissance d’un terrain 
pour une durée déterminée. Un contrat 
a été établi entre lui et la mairie qui est 
propriétaire. La mairie peut reprendre 
une concession si celle-ci manifeste un 
état de dangerosité et dont les ayant-
droits sont inconnus ou disparus.

Question : qu’est-ce qu’un espace inter 
tombe ?

Réponse : l’espace inter tombe ou 
marche pied est un espace public entre 
les concessions. La commune peut auto-
riser la pose d’une semelle. Les conces-
sionnaires doivent laisser le libre accès 
pour accéder aux concessions.

Le cimetière : questions / réponses 

Circuit du patrimoine
En réponse à une demande touristique crois-
sante de circuits de randonnée et de balades 
thématiques autour du patrimoine, l’office de 
tourisme a mis en ligne en 2020, via l’application 
LOOPI, des circuits pédestres et à vélo valorisant 
le patrimoine naturel et culturel de différentes 
communes de l’île d’Oléron et du bassin de Ma-
rennes.
En partenariat étroit avec la mairie de Saint-
Pierre-d’Oléron, l’office de tourisme édite pour 
le printemps un dépliant qui mettra en valeur 
les sites patrimoniaux majeurs de la commune 
et plus largement l’histoire des lieux. Un circuit 
d’interprétation du patrimoine, matérialisé sur 
un plan permettra à travers une balade d’1h30, 
au départ de l’office de tourisme, de découvrir 
l’histoire de la ville, ses ruelles et les monuments 
emblématiques. Idéal pour découvrir ou redé-
couvrir l’histoire et les attraits touristiques de la 
commune !

in
fo

Les études montrent qu’au cours de 
sa vie, une femme a en moyenne 
ses règles pendant 3 000 jours, 
soit 8.2 ans et qu’elle 
utilise 12 000 protec-
tions jetables, soit 150 
kg de déchets (source : 
Association Zérowaste 
France). Une aide à 
l’achat de protections 
périodiques durables est 
proposée par la CdC. 
Le principe est simple : rembourser 
50% de la somme dépensée - dans la 
limite de 50€ par femme - pour tout 
achat de protections hygiéniques 

durables (cup ou coupe menstruelle, 
culottes de règles, serviettes hygié-

niques lavables).
Avec cette nouvelle aide, 

les élus communautaires 
souhaitent agir sur cette 

source de déchets 
considérable.

Les personnes souhaitant 
bénéficier de ce coup de 

pouce financier doivent en 
faire la demande avant achat au 

05 46 47 21 84 ou en ligne sur cdc-
oleron.com rubrique actions-zero-de-
chets puis présenter les justificatifs 
nécessaires au remboursement. 

Une alternative saine, écologique 
et économique pour les femmes !

Propreté, salubrité, 
stop aux dépôts sauvages !

Le maire, très attentif au respect de la 
propreté de l’espace public déplore 
encore le comportement irrespectueux 
de certains. L’incivisme oblige les agents 
des services techniques à ramasser dé-
chets en tout genre, sacs d’ordures dé-
posés, çà et là, au pied des containers, 
voire parfois en pleine nature ou encore 
le long d’une piste cyclable ! Inadmis-
sible confie-t-il, agacé, malgré tous les 
équipements dont nous disposons sur le 
territoire, les trois déchetteries insulaires 
et la mise en place de bornes d’apport 
volontaire, c’est consternant !
Les agents de la police municipale, char-
gés de veiller à la salubrité de la ville nous 
affirment : on trouve des choses inima-
ginables ! Ces actes délictueux peuvent 
coûter jusqu’à 1500€ au contrevenant, 
aller jusqu’à la confiscation du véhicule. 

Inscriptions scolaires 

Le service enfance prend les ins-
criptions pour les enfants qui seront 
scolarisés dans les écoles publiques 
élémentaires de la ville, pour Saint-
Pierre et La Cotinière.
renseignements 05 46 15 79 97



Les échos du conseil EXPreSSiON des Groupes Politiques 

Bien Vivre en Oléron Agir pour Saint-Pierre 
et Oléron

Madame, Monsieur, chers concitoyens,
Cette mandature verra le jour et l’achèvement de nombreux 
gros travaux (la voirie, le centre bourg, la réfection de l’école 
de musique et en projet le centre technique municipal). Sur ces 
projets nous nous sommes abstenus car ils nous semblaient 
incomplets.
Nous aurions aimé y voir la création d’une maison des associa-
tions, le réaménagement du quartier du marché et surtout la 
construction d’une nouvelle école primaire. Ce dernier point 
nous parait une nécessité au vu de l’état des bâtiments.
Pour ma part, je suis plus réservé sur le changement de phy-
sionomie des abords de la place Gambetta. En effet il est bien 
dommageable de ne pas avoir inclus dans ces projets des aires 
de verdure avec la possibilité de s’y détendre.
Toujours dans les gros travaux, on notera l’achèvement de la 
nouvelle gendarmerie qui regroupera les deux brigades d’Olé-
ron. La fin de la construction du troisième bassin du port de La 
Cotinière et le réaménagement de ses abords seront un bienfait 
pour l’économie locale.

Sur le plan sécurité, j’accueille favorablement la nouvelle res-
tructuration de la police municipale et le recrutement d’un nou-
vel agent. Cette nouvelle organisation permettra aux agents de 
passer plus de temps sur le terrain et ainsi d’améliorer la tran-
quillité et la sécurité de nos concitoyens.

L’autorisation d’implantation du parc éolien au large de la Coti-
nière est prometteur pour l’économie locale. Il n’en demeure 
pas moins que cette implantation ne verra pas le jour avant plu-
sieurs années : en cause la réalisation et les nombreuses opposi-
tions qui commencent à se faire jour tant au niveau écologique 
qu’environnemental.

Pour ce qui est de la crise sanitaire, je me félicite de la mise en 
place du centre de vaccination de l’Oumière dont j’ai recueilli de 
bons échos tant sur le déroulement que sur l’organisation.

Au cours de trois séminaires initiés par la CDC et consacrés à 
l’Agenda 21 Oléron 2035, un certain nombre d’élus communau-
taires et municipaux représentant les huit communes ont plan-
ché sur l’avenir d’Oléron.
Aménager le territoire, protéger notre nature, préserver les res-
sources, favoriser le tourisme durable et responsable, attirer et 
maintenir les jeunes et les actifs, agir pour la qualité de vie, favo-
riser le lien social, lutter et anticiper le changement climatique, 
promouvoir une mobilité vertueuse sont les principaux axes 
retenus. Ces séminaires avaient pour but de fixer une ligne de 
conduite et des objectifs réalistes afin de conserver, d’améliorer 
et de valoriser notre cadre de vie à l’horizon 2035.

Nous solliciterons la majorité au prochain conseil municipal sur 
deux questions qui nous paraissent essentielles pour la démo-
cratie :
1 - en cette période de crise sanitaire où les conseils munici-
paux se tiennent à huis clos, serait-il envisageable de les diffuser 
en direct sur le site Facebook de la mairie? (certaines mairies le 
font déjà)
2 - lorsqu’il sera possible d’accueillir du public, pourrait-on ima-
giner avant le début de chaque conseil un « moment citoyen » 
où les Saint Pierrais pourraient échanger avec les élus ?

Rodolphe Vaton

Fier d’en être ! 
Comment échapper à ce fléau qui nous empoisonne 
depuis maintenant un an ? Qui nous envahit jusqu’au 
cœur de nos foyers, rabâché quotidiennement par 
les médias et qui s’est installé au plus profond de nos 
consciences, qu’on le veuille ou non. Car d’aucuns 
annoncent qu’il va falloir vivre avec cette « guerre » 
déclarée.
Eh bien une guerre, ça se gagne, batailles après ba-
tailles, et en organisant la résistance ! 
Un beau jour, néanmoins pluvieux, les autorités 
mettent les collectivités locales au pied du mur : nous 
avons une semaine pour monter un vaccinodrome ! 
Même pas peur : Les élus de la CDC, de la ville de Saint 
Pierre d’Oléron et du complexe sportif de l’Oumière 
n’ont pas tergiversé. On se posera les questions après. 
La même journée, les structures sont aména-
gées, l’accompagnement est organisé, un médecin 
coordinateur et des agents territoriaux sont enrôlés 
avec leur expérience du début de la crise sanitaire. 
En cinq jours, tout est prêt. La réflexion et la sagesse 
s’imposent alors : après un test en situation réelle, le 
centre de vaccination est opérationnel pour une capa-
cité de 500 injections par semaine, au bénéfice de nos 
aînés. Seule l’ARS, sape notre satisfaction en réduisant 
chaque semaine le nombre de doses, à notre plus 
grand regret.
Loin d’être un défi, ce résultat est tout bonnement le 
fruit d’une réactivité, d’une volonté et d’une coordi-
nation sans faille des élus et agents du service public, 
remplissant leur part de contrat, dans le droit fil des 
valeurs portées par « Bien Vivre en Oléron » : du quo-
tidien ordinaire, somme toute, pour un bilan néan-
moins extraordinaire.
Cette réussite a été saluée par les autorités, mais sur-
tout par la population, ce qui est plus rare mais aussi 
bien plus gratifiant. 
On peut se dire qu’on aura eu notre dose dans cette 
aventure, avant même d’être à notre tour éligibles à 
la piqûre. 
Aujourd’hui, malgré une météo toujours aussi plu-
vieuse, une éclaircie se profile à l’horizon. 
Vraiment fier d’en être !

Patrick Gazeu, 
adjoint au maire.
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Rassemblement 
Saint-Pierre d’Oléron

Projet Eolien au large d’Oléron
Convaincus qu’une opposition constructive ne se ré-
duit pas à un simple combat, mais plutôt à l’ouverture 
de débats sur tous les sujets locaux impactant nos 
concitoyens, il nous parait aujourd’hui primordial de 
traiter un sujet brûlant, celui du projet éolien au large 
de l’Ile d’Oléron.
Certes nous avions pour nombre d’entre nous assisté 
il y a quelques années aux réunions publiques sur le 
sujet, au cours desquelles nous avions déjà ferme-
ment affirmé notre opposition à tout projet éolien 
terrestre ou maritime. Les mois sont passés, le dos-
sier classé entre deux cartons, bien que continuant 
le combat au niveau du Conseil Régional, nous avons 
peu à peu oublié le projet oléronais.
Hélas le premier Ministre Castex a tout récemment 
annoncé sa résurrection.
Nous demandons  dans un premier temps un mora-
toire sur ce projet éolien offshore, le temps d’une 
campagne d’information complète, sincère et cré-
dible, étayée des expériences réelles vécues par nos 
voisins européens qui ont mis en œuvre de tels parcs 
éoliens, les conséquences sur l’économie locale, 
notamment sur notre pêche artisanale, qui, si à la 
présentation initiale du projet n’y était pas vraiment 
opposée, a pu entre-temps s’informer et prendre 
conscience des dangers encourus. Mais également les 
conséquences écologiques, sans vouloir jouer les néo-
bobo-écolo, qui pourraient aujourd’hui affirmer que 
les ravages constatés sur les parcs éoliens terrestres 
seront inexistants pour la faune avicole et maritime, 
les milieux halieutiques, la protection de notre côte, 
de notre patrimoine naturel ?
A l’issue de cette campagne d’information, par voie 
papier, réseaux sociaux, réunions publiques, débats 
en présence des élus, associations et professionnels, 
nous demandons une consultation populaire auprès 
des populations concernées. Et là, beaucoup pour-
raient être surpris par le nombre de voix qui s’élèvent 
contre ce projet, de tout horizon politique confondu.
Une opposition constructive, ce n’est pas une simple 
critique de la politique menée, mais aussi et surtout 
une force de proposition et d’ouverture, nous sommes 
persuadés que M. le maire, nos collègues municipaux 
et communautaires sauront nous entendre et y don-
ner suite, dans le respect de l’expression démocra-
tique qui nous est commun.

Séverine Werbrouck, conseillère régionale 
et conseillère municipale

Jérôme Guillemet, conseiller municipal

EtaT CiviL 
NaiSSaNCeS

DÉCEMBRE 2020 : 
Morgane Nadeau / Lenzo Compere / Anatole Gayrin

JANVIER 2021 : 
Swan Largouet / Lenny Durand

MariageS

DÉCEMBRE 2020 :  
Alain Saenz de Navarrete et Mélissa Rivière

DéCèS

NOVEMBRE 2020 : Philippe Schaefer, 84 ans / Josiane 
Mitau, Vve Poitou, 94 ans

DÉCEMBRE 2020 : Paulette Coiffé, Vve Robin, 84 ans   
Berthe Coulongeat, Vve Rivasseau, 95 ans
Jean-Paul Pertsowsky 68 ans

JANVIER 2021 : Elise Poncet, 48 ans

FÉVRIER 2021 : Corinne Chailloleau, 61 ans

Afin de respecter la réglementation
sur la protection 

des données personnelles, 
les informations relatives à l’état civil 

ne peuvent être diffusées 
dans le bulletin municipal, 

que si les personnes concernées 
ou leurs représentants ont donné

leur accord par écrit.

Afin de simplifier les démarches, 
vous pouvez donner votre accord 

au moment de l’établissement 
de l’acte pour les mariages 

et les naissances. 

Concernant les décès, les ayants droits
de la personne décédée peuvent 

faire part, par mail, de leur volonté 
de publier le décès de leur proche 

dans La Lanterne 
en écrivant à : 

communication@saintpierreoleron.com



SanTé
AMBULANCES 05 46 47 06 59/05 46 47 14 88
CENTRES PSYCHIATRIQUES :
CAMPE 05 46 76 44 08 / ESTRAN 05 46 85 85 05
CENTRE ANTI POISON 05 56 96 40 80
DENTISTES 05 46 47 11 07 / 05 46 75 61 93
HOPITAUX - SAINT-PIERRE 05 46 76 31 00
ROCHEFORT 05 46 88 50 50 / SAINTES 05 46 95 15 15
LA ROCHELLE 05 46 45 50 50
INFIRMIERS 05 46 47 14 49 / 05 46 75 24 04 /
05 46 47 74 61 / 05 46 36 24 22
LABORATOIRE D’ANALYSES MÉDICALES 05 46 47 06 43
MÉDECINS - 05 46 47 19 40 / 05 46 47 14 27 / 05 46 47 08 80 / 05 
46 47 00 28 / 05 46 47 25 25 / 05 46 47 48 06 
05 46 47 17 45
MÉDECIN VASCULAIRE- ANGIOLOGUE 05 32 50 06 30 
PODOLOGUES 05 46 76 68 29 / 05 46 47 78 22/06 85 33 46 15
RADIOLOGIE 05 46 75 30 12
SAMU le 15 / SECURITÉ POMPIERS 18

SécuRiTé
CROIX ROUGE FRANÇAISE  06 27 09 69 52
GENDARMERIE 05 46 47 06 97
MÉTÉO 0 892 680 217
PROTECTION CIVILE SECOURISME 05 46 47 41 69
SNSM CROSS ÉTEL 02 97 55 35 35

ViE PRaTiQue
CENTRE DES IMPÔTS 05 46 85 19 11
COMMUNAUTÉ DE COMMUNES 05 46 47 24 68
DISTRIBUTION DU COURRIER 05 46 85 75 06
EDF 09 69 32 15 15/FRANCE TELECOM 05 46 82 42 00
LA POSTE 36 31
MAISON DE LA FORMATION ET DES SERVICES D’OLÉRON 
05 46 75 50 14 
OFFICE DE TOURISME DE SAINT-PIERRE 05 46 85 65 23
PRÉFECTURE 05 46 27 43 00
RESE LE RIVEAU 05 46 75 39 64

Vie Pratique 

SerVicES mUniCipAUx 

Saint-Pierre d’Oléron

SNCF INFO 08 92 35 35 35
SÉCURITÉ SOCIALE ROCHEFORT 05 46 84 39 00
SOUS PRÉFECTURE 05 46 87 08 08
TAXIS 06 72 61 48 15/06 85 80 24 28/05 46 47 06 59
05 46 75 15 81
TRÉSOR PUBLIC 05 46 47 11 05

aNiMaux
ANIMAUX MARINS 06 67 69 74 43
CENTRE ANTI POISON 05 78 87 10 40
CHENIL 06 07 45 44 77 
OISEAUX BLESSÉS 05 46 75 37 54
VÉTERINAIRES 05 46 76 64 31

Vie SOCiaLe
ADCR SERVICES 05 46 75 45 94
ALCOOLIQUES ANONYMES 06 81 19 76 07
ATELEC 05 46 75 14 41
PÔLE EMPLOI 39 49
CCAS 05 46 47 31 12
CENTRE MÉDICO SOCIAL 05 46 47 00 68
CIAS 05 46 75 14 54
CLIC MAISON PHARE 05 46 47 33 27/MDPH 0 800 152 215 
CONCILIATEUR DE JUSTICE 06 74 46 80 05
COMPLEXE SPORTIF DE L’OUMIÈRE 05 46 47 27 66
CO VOITURAGE IO 07 81 14 34 06
CRÊCHE L’ÎLE AUX MÔMES 05 46 76 65 43 
GROUPEMENT D’EMPLOYEURS 05 46 47 49 40
MAISON DE L’ENFANCE CASTEL 05 46 36 09 03
MAISON DE PIERRE 05 46 36 47 31
MÉDIATHÈQUE ERNEST & LOUIS LESSIEUX 05 46 85 76 55
MÉDIATION FAMILIALE 05 46 06 44 57
OCEAN MAISON DE LA SOLIDARITÉ 05 46 75 14 93
SECOURS POPULAIRE FRANÇAIS 05 46 76 70 88
SECOURS CATHOLIQUE 05 46 47 53 17

Accueil/Etat civil  05 46 47 02 83
Archives/Cimetière 05 46 85 92 47
Communication 05 46 36 32 86
Complexe sportif 05 46 47 27 66
Culture 05 46 36 32 77

Elections 05 46 47 77 09
Golf La Perrotine 05 46 47 11 59
Médiathèque 05 46 85 76 55
Prévention sécurité  05 46 47 78 35
Police municipale 05 46 47 79 47

Scolaire/enfance 05 46 75 79 97
Social/CCAS 05 46 47 31 12
Technique 05 46 47 28 33
Urbanisme 05 46 47 77 08
Vie quotidienne  05 46 47 30 77
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Intervention de l’ancien entraîneur de l’équipe 

de France masculine de handball, Sylvain Nouet

Echange entre les collégiens et Sibylle Retour, 
athlète de haut niveau en lancer de disque

Rétrospective de la 
semaine olympique 
et paralympique, 
plus d’infos 
pages 20/21

Les peintres de l’AVAG et Les Arts d’Oléron, 
mettent le restaurant scolaire aux couleurs des JO

Découverte du torball, une discipline handisport 
pratiquée par les malvoyants

Les yeux bandés, pour un parcours sensoriel 

Fiers de recevoir leur diplôme !

Handball handi, initiation à l’école Jean Jaurès

Atelier autour des JO à la Maison de l’Enfance


